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Artieles en Pluoheunique préparation de ce genre 
approuvée par l'Académie de Mé
decine de Paris, est le résumé, le 
•ondensation de tous les principes 
actifs du Quinquina. « Quelque 
grammes de Quinium produisent It 
mime effet que plusieurs kilo» dt 
quinquina. • (Robiqukt, Professeur 
l l'Ecole de Pharmacie de Parie.)
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Nous manufacturons les toitures sui
vantes :
Toiture* “ 

ques,

AVIS eut donné par le» présente» que lee 
(erres situées entre la limite est du canton 
du Awrey dans le district de Nipiesiugue, 
au nord et an wtid, et la limite ouest de» 
canton» de Kston et Spragge dan» le distrie 
d’Algoma, au nord, sont retirée» de la /ente 
au location, à partir du 1er décembre pro
chain, et qu'à l'avenir aucunes vente» ne 
seront faites dans les dites limite» jusqu à 
nouvel avis, excepté duns les cas suivante ;

lo Lorsque la demande en a été icgulière- 
ment faite et que l’argent versé dan» la 
caisse du département, ou 

2o Lorsque les demande» ont été faite», 
une forte pro|Kirtion du prix payé et lors
qu'une dépense assez forte a été faite pour 
augmenter ou compléter une exploration de 
la Concession.

Canada Plate" Toitures Métal»- 
Foituree en Fer Galvanisé, 
Toiture» en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.
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A toujours en main un grand nombre de 
tuyaux pour montage de poêles et de tuyaux 
à Veau. Travail de 1ère classe pour toute» 
sorte» d’ouvrage» de ferblanterie et de plom- 
l>erie. Se charge également de poser et ré
parer le gae.

Le» ordre»

tient! rOn ne tiendra compte 
éjà faite et oui n’a pas été accompag 

prix d'achat de la terre, excepté uan»

d’an ou ns dp
ans les casiRREN,

pmiansu4QDTK row fARTHU
( 'on

(ARTHUR H. HARDY
( ’onmiissaire des Terre* 

Département des Terres de la Couronne,
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sont promptement exécutée à la 
î de» personnes qui veulent bien 
de leur confiance.ü
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C’est maintenant le temps de faire 
renouveler vos

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

Tapisseries et Peintures
par de» main» habile» et expérimentée». Prix 
modérée.

remploi 
fortifier
tempérament délicat. — Ce» émut 
médicaments ee trouvent réunie due
keCAPeüLESDKBeRTHâCRÉoeoTÉse, 
dans laquelle la Créosote de goudron 
de hêtre ee présente dissoute dans 

huile de foie de morue particu
lièrement recommandable, puis
qu'elle est préparée perdes procédée 
qui, seuls, ont mérité Vapprebatien 
de VAcadémie de Médecine de Parie.

i. B. DUFORD, 108 Bue Rideau S ganteaun de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204652k de Tapisseries2 lee 

plus variées.
Af En main le s toc 

mieux choisies et les 1

Bradley $t Snow
OOUJI 

X T.‘ Hhow tt
Argent A prêter A 6 p. o. avec privilège é» 

rembourser en aucun tempe.

A TH. ROLLNTTI UHH POUR LA 
HVPHRMK NOTAIRE», Etc 

R. A. Bhadlcy.| a If niilanp Samaria nmir Is isiiv MEn v-ntv. danMoote» I^P>iamibei««B

BBI5IÿKtlliTilJnt»ïîWEM▼ems eu Oros i Maison Prrrr. is, ras

C'est que vous ne faites pas at
tention à un petit détail, qui pour
tant en vaudrait bien la peine, à sa
voir que. d'un bout du monde à 
l’autre, une foule de mains travail
lent constamment pour vous don
ner à manger.

Penez, sans aller plus loin, savez- 
vous bien tout ce que l’on a mis de 
mains en mouvement pour que 
vous puissiez prendre votre café du 
matin ? Que de mains autour de 
celte tasse de café, un tout petit Re
compte sur ce que vous mangerez 
dans la journée, depuis la main du 
nègre qui a récolté le café, jusqu’à 
celle de la cuisinière qui l’a moulu 
sans parler de la main du marin 
qui l’a emmené; depuis la main du 
laboureur qui a semé le blé, ,et du 
meunier qui en a fait de la farine, 
jusqu’à la main du boulanger qui 
en a fait un petit pain et la main de 
la fermière qui a trait le lait, etc., 
etc. etc 1

Elles pondent en un an pour 183,— 
000.000 fr. d’œ ifs,

Les poules fournissent donc pour 
210,500,000 francs de produits à la 
consommation nationale ou ètran-

assiette, mais à faire arriver dans 
l’assiette ce qui s’y trouve, question 
bien autrement grave, cette indus
trie-là aurait rencontré des difficul
tés dont vous n’avez pas d’idée.

Avez vous remarqué, quand vous 
vouhz saisir un objet, un morceau 
de pain, par exemple, que c’est tou
jours le pouce qui se met en avant, 
et qu’il est toujours, lui seul, d’un 
côté pendant que tout le reste des 
doigts est de l’autre f Si le pouce 
n’est pas de la partie, rien ne tient 
dans la main, et vous ne savez plus 
qu’en faire.

Portez votre cueiller à la bouche 
sans y mettre le pouce, vous ver
rez tout le temps qu’il faudra pour 
manger une pauvre assiettée de 
soupe.

Le pouce a été disposé d’une 
telle façon qu'il peut venir ee met
tre en face ies autres doigt*' l’un 
après l’autre ou tous ensemble, 
comme on veut, c*qui nous per-

sique et fredonnait volontiers une 
ariette quand il avait expédié des 
ordres d’exécution capitale ou signé 
un départ pour la Sibérie. C’est en 
lui apportant nu billet de concert 
que l’assassin a pu l’approcher.

Il a eu une fin musicale.

et d„ persévérance dans ce» beso. 
gnes difficiles. Li général Selivers- 
toff, toujours à la hauteur de* cir
constances, passait po ir up pio- 
cheur infatigable, un esprit fort in
ventif. Il n’était jamais à court lors
que la découverte d’une conspira
tion semblait nécessaire 4 la sécu
rité ou au bien-être de Vtnpire On 
le remplacera difficilement.

Bien qu’opérant à i'eiranger de
puis troi- ou quatre années,, il se 
méfiait toujours de quelque ven 
geance subite du frère, du fils bu 
de l’ami d’un de ses anciens admi
nistrés. Il poussait môme très loin 
la prudence : il avait avec lui un 
valet de confiance qui goûtait les 
aliments avant lui, de crainte du 
poison; il ne voyageait en chemin 
de fer qu’accompagné. 8a vie, en 
route, était une série de ti anses. U 
se croyait toujours dans des trains 
q_i dérailla eut sous des poutres jU 
des cartouches placées par des Polo 
nais subversifs. 11 ne descendait 
eux gares qu’esrorté de deux do
mestiques, anciens agents de son 
service.

Il avait toujours présente à l’es
prit la fin tragique de *es prédéces
seurs, qui avaient invariablement 
succombé sous les coups d’assassins 
déclarant venger ou leur patrie 
égorgée ou leurs frères pendu*
Malgré cette existence tourmentée 
de frousses et de cauchemars, rap
pelant celle du tyran Pygmalion 
qui n’avait jamais couché deux 
nuits de suite dans la même cham
bre, le général était, dit oo, un 
homme aimable, Il aimait la mu- ^ ter à m bouche ce qui fit dans so»

NOUVELLES A LA MAIN
L’intérêt qui s’attache aux hom

mes et aux choses de Russie donne 
à cette vengeance d’un sujet du 
tsar sur un fonctionnaire de son 
pays une sorte d’acuité internatio
nale. Pourvu, mon Dieu 1 diront

Sjus la Restauration, Désaugiers, 
grenadier dans la garde nationale, 
étant de taction aux Tuileries,barre 
la route à un passant en lui disant :

—On n’entre pas ici avec des 
chiens.

—Oh ! n’ayi z ua* peur, lui dit le 
passim t, mon chien n’a pas de fu
sil 1 V

les bonnes gens, que ça n’aille pas 
altérer nos rapports avec l’empereur 
Alexandre ! Rassurez vous : on se
rait exigeant en Russie si l’on de
mandait au gouvernement français 
de faire plus qu’on n’a fait dans le 
dernier procès des nihilistes pari
sien*

—N’aycz pas ptur non plus, ré- 
pond Désaugiers... mon fusil n’a 
pas de chien 1

—Il vient de para tre à Leipzig un 
livre où l’on peut lire le passage 
suivant relat.f à la France:

u Quand on quitte ce pays, on 
emporte une împr ssion de tristesse 
Il est évident que la France est ap
pelée à disparaître de la carte poli
tique de l’Europe. Avant peu de 
graves événements surgiront, et le 
drame commencé en 1870 aura son 
dénouement. ”

Il parait que ce livr* est an re
cueil de récits de voyages destiné à 
la jeunesse.

E. Lspelletibr.

ut7£T"db» doigtsLE CLUB 
Parmi vos cicq doigts, il y en a 

un, le plus gro», celui qu’on ap» 
pelle le pouce, qui est jeté sur le 
côté, tout à lait en dehors des au
tres. Regardez le avec' respect î 
c’est à ces deux petits os, recou
verte d’un peu de chair, que l’hom
me doit une partie de sa supériorité 
physique sur les animaux. C’est un 
de ses meilleurs serviteurs, un des 
plus beaux cadeaux que Dieu lui a 
faite. Sans le pouce, lea trois 
quarts des industries humaines se
raient encore peut-être à créer, et la 
première de mutes, l’industrie qui 
consiste non pas seulement à per

met de tenir ferme, comme avec 
une pince, tous lee objets petite et 
gros.

LA POULE EN FRANCE 
Bien peu de personnes se font 

une idée exacte Tes sommes colos
sales que la volaille représente en 
France et de celle que sa vente et la 
vente des «uf* met en circulation. 

Nous possédons, en effet, 45 mil
lions de poules,qui, estimées à 2fr. 
50, en moyenne, donnent un capi
tal de 112,500.000 francs.

Le cinquième d* cette mas?e, tué 
chaque année, rapporte 22,500,000 
francs.

Le nombre des pou*es pon
deuse! **Y éralué

Notre main doit sa perfection à 
cette bienheureuse disposition qui
n’a pas été accordée aux autres ani
maux, sauf au singe, notre plus 
proche voisin. ^

Il est nécessaire avant d’arriver à 
la bouche de nous occuper de la 
main, oui est la pourvoyeuse de la 
bouche.

Il vous semble encore, convenez* 
en, que si les mains venaient tout 
à co jp à vous manquer, vous ne 
vous laissent % pas mçurir de faim 
pour celg.

—Pensée d’un philosophe moder
ne :
_Une femme qui a de vilaines

denU ne peut pas pardonner aujç 
autres de sourire.
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heul Topique
remplaçant le 
Feu sans ’~u- 
leur ni chûto du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des-Bette 
Foui

[Ecart», Molette», Veeslgons Engorge
ment» ds»Jambe»^SurosjCparrins, etc.
Ph*eGÉMEAU, Î75,rn» St-tfonoré,Parle
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'Lectures du Soir Qu’ils succombent dans une lutte 
furieuse ou qu’ils languissent dans 
une misère humiliante, les Indiens 
de l’Amérique du Nord seront, un 
peu plus tôt ou un peu plus tard, 
effacés de le liste des races hu
maines, Ils ne laisseront qu’un 
souvenir cher aux poètes et aux ro
manciers. Romanciers et poètes 
jugeront sans doute qu’il 
mieux pour eux finir les armes à la 
main que de s’éteindre prosaïque
ment ; nous ne voyons place, cela 
s’entend, qu'au point de vue de l’i
magination.

îGE 66
By)
d d» Liqueurs

I ~ UNE RACE CONDAMNEE
Dans certaines régions de l’ouest 

i lointain des Etats-Unis, là où les 
nouveaux colons mérite encore d’ê
tre appelés de hardis pionniers, les 
populations, fort clairsemées, vivent 
dans l’attente d’une catastrophe. 
Les Indiens menacent de se révol
ter, ou, pour parler le langage du 
pays, de fouler le sentier de 1? 
guerre. Ni l'alcoolisme, ni le con
tact de la civilisation n'ont atténué 

f • leur antique férocité,’et une guerre 
[ indienne ne va pas sans têtes seal-

Il est vrai que les Américaine 
sont avertis et que, depuis quinte 
jours l’ouverture des hostilités est 
imminente. Ces braves Peaux- 
Rouges, au lieu de préparer sour
noisement leur coup, se livrent à 
une danse effrénée. Ils ont besoin 

■ de s’entraîner pour manier le toma
hawk avec une entière conviction, 
et les exercices chorégraphiques 
auxquels ils se livrent manifestent 

^ à tout le monde leurs intentions 
belliqueuses. Chaque race a ses 
usage* Chez les peuples de racé 
européenne, les bals et bafiels ont 

« une signification toute pacifique, 
et ce n’est que par exception qu’on 
danse sur un volcan. Chez les 
Sioux, la bamboula est l'annonce 
d’une explosion, et on saule pour 
ne pas reculer.

Ce qui contribue à aggraver la 
situation, c’est que les Indiens at- 
tendent la venue du Messie. Cette 
croyance fait-elle partie de leur 
antique religion, ou est-ce un em
prunt qu’ils ont fait aux Faces-Pâ- 

! - les î Ce qui est certain, c’est que la 
foi va décupler leurs forces et 
qu’ils se battiont comme des mah 
dis tes.

ils n’ont d’ailleurs aucune chance 
jp^de succès. Toute pri*e d’armes dt 

leur part est un suicide partiel. Les 
Américains qui sont avertis, oui eu 
le temps de rassembler quelques 
compagnies de troupes régulières, 
auxquelles se sont joints d< s volou 
taires, tireurs de choix, qui ne ver
ront dans cette guerre qu’un sport 
peu commun et qui ne feront pa- 

^ quartier. Ajoutons que les la-ii n 
sont divisés, que Buffalo Bill a 
parmi eux des intelligences ; tout 

^ est prêt pour leur infliger une ter 
rible leçon, s’ils donnent suite à 

• leurs projets et si leurs danses pro
longées se terminent,selon la règle, 
par des coups de fusil.

Après tout, on comprend que ci s 
malheureux aiment mieux en finir 
avec une situation impossible et 
qu’ils soient tentés de périr en 
hommes et en guerriers plutôt que 
de s’éteindre obscurément. Le gou
vernement des Etats-Unis, qui a 
des scrupules et des remords à leur 
égard, leur a bien accordé des ter
ritoires de chasse et leur alloue des 

^ subsides en nature. Mais ces“ ré
serves indiennes ” sont progressive
ment envahies par les colons ; le 
gibier disparaît, et les subsides s’ar
rêtent trop souvent en route. Les 
fonctionnaires chargés des rapports 
avec les Peaux-Rouges ont acquis 
une assez mauvaise réputation et 
passaient naguère pour des comp
tables médiocrement exacts. Peut- 
être n’en est-il plus ainsi, mais, 
dans tous les cas, une population 
qu’on pourrit par charité est appe
lée à disparaître.

Les Indiens le sentent bien et 
ont conscience de la fatalité qui 
pèse sur eux. Ou dit quelquefois 
que les races inférieures sont con
damnées. Ce n’est pas tout à fait 
vrai. Dans la lutte pour l’exii- 
tence, ce n’est pas l’infériorité pro
prement dite qui est mortelle, c’est 
l’impuissance à s’adapter aux nou
velles conditions d’existence. Les 
Indiens ne sont pas des gens mépri
sables, et ce qui les perd, c’est leur 
manque de souplesse. Ils sont nés 
pour la chasse et ne sauraient 
trouver leur place dans un état 
social où la chasse n’est plus une 
ressource suffisante. L’espace leur 
manque ; ils étouffent dans îa civi 
lisation agricole et industrielle qui 
les enveloppe, comme des poissons 
hors de Peau. Chaque ville qài se 

„ fonde sur leur ancien territoire, 
chaque ferme qui se bâtit marque
uni étape dé leur agonit.

LI.E
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à touts* per 
*glé avec mo 
de» irrugt. 

„ d'ici à huit 
le» frais poar Raoul Frart.

LE HEROS DU JOUR 
Il faut à Paris un héros. Un perj 

sonnage attractif vers lequel toui^ 
nent toutes les têtes. En ce moment 
c’est le général russe assassiné à 
l’hôtel tfe Bide.

'Le général Michel Beliverstoff 
était un des plus distingués 
tionnaires de la Russie, un policier 
de la vieille roche. 11 s’ôtait t>ur- 
out signalé par son zèle à la troi 
sième section. Dans les neuf pre
miers mois de son entrée à la poli
ce, il réussit à envoyer vingt mille 
hommes et femmes dans les bagnes 
de Russie. Ces coupables étaient 
surtout convaincus de fcorrespondre 
avec des étudiants russes réfugiés 
en Suisse et en France,d’autres sur
pris introduisant ou lisant des ou
vrages interdit* principalement des 
ouvrages français: Voltaire, Rons» 
seau, Michelet, Louis Blanc, Taine, 
Renan, auteurs réputés subversifs 
là-bas. Il avait le sentiment du 
devoir poassê au plus haut point.

Très simple, il reconnaissait, sans 
vanité, avoir au cours de sa carriè 
re ainsi fait pendre, fouetter, dé
porter uw emprisonner plus de cent 
mille suspects.

Très actif et toujours préoccupé 
de servir son maître, le général ne 
voyageait pas en France pour son 
plaisir. Il remplissait une mission- 
Il était venu organiser une sur
veillance occulte et permanente des 
réfugiés rurses et polonais.

L’autocratie russe parti en lui u u 
de ses plus dévoués défenseurs.

Le général a été surpris dans son 
appartement par le meurtrier, qui a 
jsè du vieux truc de la lettre à re
mettre en mains propres, 11 pre
nait cependant de grandes précau
tions. On nVst pas impunément un 
fonctionnaire zé.ô comme il J'avait 
été. Ils ont des parents, des amis,. 
des sœurs,des frères, des pères, tous 
ces étudiants qu’on expédie en St» 
bérie, toutes ces femmes qu’on 
fouette, tous ces Polonais qu’on 
pend, pour un oui, pouç un non, 
souvent avec un peu d’hésitation: 
importent, en effet, presque tou
jours des noms semblables, ces 
conspirateurs, pour dérouter la 
troisième section, qui est bien obli
gée alors, de peur de laisser échap
per les vrais coupables, d’empoi
gner tous ceux qui peuvent être 
pris pour eux.

De là des haines nombreuses et 
des vengeances promise* Les gens 
ne sont pas raisonnables. Ils ven* 
lent se mêler de venger leurs ou 
leurs camarades sous le prétexte 
qu’ils étaient innocents. Mais 
quand on an ôte en bloc, les erreurs 
sont permises, et pais, si on écou
tait les dénégations de ses rusés 
personnages, qui donc enverrait on 
en Sibérie T II faudrait combler les 
mines.
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ES L’envoi en Sibérie et dans l’Oral 
de travailleurs forcés est nécessaire 
à la prospérité russe. Les travail
leurs libres n’iratent pas dans ces 
enfers de glace. Les crimes de droi t 
commun, vol, incendie, assassinat 
ne fourniment qu’au coatinguent 
insuffisant de mineur* La politique 
heureusement, sauve tout. Les 
procès intentés par la troisième sec
tion ressemble à l’ancien système 
m itanniqne de la 11 presse ” usité 
pour le recrutement de la marine 
Quand les vaisseaux de la reice 
avaient besoin d’équipage* on ra
flait dans les tavernes ue Liverpool 
tout ce qu’on rencontrait de gens 
susceptibles de passer pour marins. 
Lorsque la mortalité dans las mines 
ou l’abondance des filous exigent 
un renfort de travailleurs, le chef 
de la troisième section prépare un 
complot etsee agents ram usent 
tout ce qu’il y a de suspect dans la
Till» R tout btWQup 4’éctiriti

■ âtoox
lx de li

zner

dieu

ries
Seront
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Le Petit-Poisson Depeehes du Soir ILE CANADA Nouvelles de Quebec
L'Ej.BCTfccadÜ: "Noue 

position de dire que, de# deux 
Chambre, on ne désespère pu

•ore de pouvoir proroger merci eai soir, 
foutee lea mesure» ministérielles ont été 

suiimieee à la Chambre, à la seule exception 
tic celle de l’emprunt, qui viendra à l une 

H ü ootid ie^H 
chambre

Nous invitons cordialement 
le public a venir examiner 

notre Assortiment de
Ql KBKC, 23 déc 

nominee en
côtés de la

Journal Quotidien du soir

' LA V/LLEE DE L’OTTAWA (Seroicé Spécial) \t McI-EOD.C. R. Avocat, Cour» Fédérale» et de 
JH. Québec, ij8 Rue Wellington, Ottawa.Poeles et

Suppléons un peu à l’absence de 
renseignements sur son compte, 
puisque les savants ne l’étudieiV. 
pas et que les journaux se -ontentent 
d’en annoncer la venue, comme 
celle de oui nomade intéressant. 
Une marchandise, disent ils, et voi
là tout, l.es malheureux !

Journal Hebdomadaire à 16 pages SU ICI UK GEO. McLAURIN, LL.B.des séances 
demain

nues, aujourd’hui ou 
siégera en effet 

Il heures à 1, de 3 à six, et à

LVOX, 23 dec. I At mai tie le 
cette ville s’eut suicidé en sautant 
me étage du bureau Fournaisesi 1. l-a 

r* de I

L’opposition tout en fori 
tinrent, ne fait pas d’obsti-

— II est question d'un retentissant procès 
en divorce entre époux bien connue à Qué-

D;recteur de U rédaction 

Rédacteur de ville............

•Oscar McDonki.1- 
.....P- A. J. VOVRR 
..Flavirn Morrrr

le< AVOCAT, Etc.
BUREAU •. 19 RUE K LOIN, OTTAWA-

;°hu
—A —mutant son diaeen- 

uct ion inutile.FERRY ÉLU Charbon \ ALIN * CODEFa ris, 23 dec —Un peut considérer Fi-i ry 
ie élu par les Vosges pour U Chambre 

ces sont pour

BUREAUX : 414 et 416 Rue Susse*

OTTAWA, OJSTT.
comme élu par les Vosges pou 
des députés. Toutes les ctian Avocats, Solliciteurs, Etc.be. —ET A —lui.

BLOC EGAN, RUE SPARKS.A lu séance de la chambre hier on a dis
cuté les résolutions sur les chsmins de fer et 
aucun vote n’a été prie.

Nouvelles ae Montreal
Montréal, 23 déc. - Mes voleurs se sont 

introduits la nuit dernière dans rétablisse
ments de M. J. Stuart, marchand de four
rures et ont enlevé des marchandises pour 
une somme de $4,000.

I ue ouantité considérable de casques en 
seel et «le paletots en fourrures sont myaté- 

icnt disparu*.
voleur* ont Lii*é une des fenêtres 

*1 urnes en arrièr du mngasin et ont pu faci
lement mettre à exécution leur coupable des-

M. Arthy, secrétaire des écoles protes
tante* porte une plainte contre un misérable 
qui tou* les jours, à I heure où les élèves 
*01 tent des classes du High School, se tient 
dans le voisinage de cette localité et imAlte 
brutalement les jeunes tilles de ITnetitu-

Samedi dernier, une de ces dernières a été 
honteusement assaillie rurl’A venue Burnside 
et elle a été sauvée d’un immense malheur, 
grâce à la bravoure et au noble dévouement 
le deux institutrices, qui, par hasard, sui

vaient la jeune demoiselle en question à 
quelques arpente de dist 

M. Arthy était acenmpag 
nières et elles ont porté pli 
mystérieux et dangereux personnage.

Un vieillard de tili ans, no 
Martin, à été trouvé pendu dam

Durant toute la journée, le vieillard sem
blait en bonne santé et avait toujours joui 
de toutes ter facultés intellectuelles. Il 
résidait arec son épouse chez son file et tous 
jouis aient d’une certaine aisance 

Vers une heu 
«iiieiifiies
diriger vers le hangar. Après un certain 
laps île temps, ne le voyant point revenir, il 
eut alors certain sujet de crainte légitime et 
crut prudent de s’informer par lui même de 
ce qui pouvait retarder ainsi son père.

Quelle ne fut pas son horreur lorsqu'on 
ouvrant le hangar il se, trouva en présence 
du cadavre de son malheureux père, suspen
du à un «les soliveaux.

Il coupa immédiatement la corde et fit 
irter le malheureux à sa résidence

Bois.Mardi 23 Décembre 1890 ( IINSPIRATION AU BRESIL
23 dé.^-Une conspira 
r le gouvernement a été 

rte et plusieurs arrestations ont été

à-vis l’motkl rvhskll.1/automne de chaque année, sur 
les i tvages de Rimons! i, le petit- 
poisson arrive de la mer uar véri
tables bancs Dans ces endroits, ou 
le pèche à la ligne. Il s’eu égare 
quelques-uns à travers les barrages 
construits près de terre pour pren 
dre de plus forts individus Le 
groupe principal, l’armée, si vous 
voulez, continue sa marche en 
amont du fleuve.

Au mois de décembre, Québec le 
voit arriver dans set» eaux. Là 
aussi on le prend à la ligne. Les 
amateurs ouvrent la couche de gla
ce qui borde le ■fleuve en cette sai
son, et y plongent leurs engins Un 
par un. lu poisson e t amené jusqu'à 
la poêle à frire.
La côte nord du fleuve commence 
alors à fourmiller de petites bandes, 
lesquelles se tiennent immédiate
ment dessous la glace, comme si la 
fatigue du voyage obligeait ces ha
biles nageurs à laisser de plus en 
plus les couches d’en bas et à flotter 
sur une eau plus dormante, car il 
est temarquable que si vous prati
quez un trou dans la glace, vous 
n’y sentez presque pas le courant.

Les riverains du fleuve font une 
guerre d’extermination à ces visi 
leurs alTriolanls, sans se demander 
quelle contrée les a vu naitie, 
ils vont, ce qu’ils cherchent.

A partir de Deschainbault, le pe
tit-! oissou st'T

B C EN 08 A Y RES, 
r renverse Quatre Jours. 'turn pou 

«lécouvei J. W. W. WARD,
AVOCAT, B3TC-

—BUREAU—

31 Scottish Ontario Chambers Ottawa.

ECHOS DUJOUR Le Stock le plus complet 
qu’il y ait dans Ottawa.

Prix Modérés.
CONTRE LE SOCIALISME 

Berlin, 23 dec.—Le clergé allemand a 
dre de l’épiscopat «le combattre éner- 

le socialisme en chaire et ail-

tle.uge Sainl va avoir *a troisième status 
en Franc*.

Il n’y a plus que quatre jours avant Noël 
et des milliers de cadeaux seront acheté* 

r rendre de cours heureux et "bien qu’un 
cadeau ne doi • pas être apprécié selon sa 
taille et son prix, le donateur animé du désir 
de donner autant que possible excède son - 
vent ses moyens afin de dépasser Fatten 
Il y a un moyen pour les bourses biens 
lantee d’éviter ce contre temps, il suffit de 
connaître où on peut avoir

reçu or 
giquementUn neveu de Gabriel Diimout visu* d’être 

assassiné à Nètlie, l>uUota-Nord.

Tous le* employés «le chemin «le fer en 
Ecosse doivent se mettre en grève aujonr-

O’GAfjA, jJacTAVISH & WYLD,riensem
Les E.G.Laverdure&Cie.

RUE WILLIAM.

PLUSIEURS ENFANTS PERISSENT 
New-York, 23 déc. — Il est tombé des 

«luantités de neige dans la Virginie occi 
dentale ; plusieurs enfants revenant de 

ont péri dans U tourmantc. Tous 
les fils de télégraphe et de téléphone sont 
ab.mus, et la plupart «les lignes «le chemins 
«le fer sont bloqué* par la neige.

Avocats, Solliciteurs, Notaires.
te.
ill-Bloc Ifay, Rue S par lu, Ottawa, Ont.

PRÈS DE VHOTEL RUSSELL.
Martin O’Oara, Q.C., D.B. MacTavish, W.Wvld.

Le Conseil «le Toronto 'ient de décider
«le nouveau que les chars «le rue ue 
ront pas le dimanche Christian & Cie. Les Meilleurs et les Plus 

Convenables.
CHARBONLes Meilleures 

Qualités deUn autre homme politique, M. Oob.et, as
pire à devenir académicien. L'exemple de M. 
Freycinet est con

MEURTRE ET .SUICIDE 
New-York, 23 déc—Dimanche à Fresno 

(Californie): le docteur Vincent, qui vivait 
séparé de sa femme, s’est rendu au domicile 
«le «elle-ci et l’a tuée d’un coup de pistolet. 
Arrêté et conduit au poste, le docteur Vin
cent est tombé inanimé ; il avait eu le 
temps «l'absorber un poison violent.

Commercants de Charbon.
BASSIN ZDTJ CANAL. 
En dehors du Combine. Adresse 

commandes A C. Christian, Agent, 
House, Little Sussex Street, Ottawa.

Successeur de 
J. C. Browne A Cl*. 

Bloc Russell.T. J. Brigham
NicoletOn rappelle à 0uci.ee que sur 23 per 

mmnvs acvumteB de meurtre défendues pat 
M. K X. Lemieux,
Lamontagne.

On va «Téver hors Paris 
salle en 1er pouvant contenir 30,(KM) pei 
sonnes. On y jouera la 1‘assion comme pièce 
«l’inauguration.

D'après un recent rapport il y a à Mont

26 Rue Sparks. Pour le moins d’argent et je sais qu’il est ' 
logique de «lire que laseule a été pendue Belcoart, MacCraken & Henderson,

Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 
ONTARIO BT QTTHFBZmO. 

OTTAWA.

né de ces der Palmer Houseamte contre ceune immense DECOUVERTE D'UNE NOUVELLE 
LYMPHE VITRESmmé Pierre 

s son hangarParis, 23 «léc 
sen té à la soc 
échantillons «l’une ly 
trouvée. Il prétend <i

Le docteur Petit a pré 
iété «le médecine pratique, «les 
l’une lymphe qu'il dit

lue cette lymphe pro- 
loee les memes effets

E »
omposéc

EST LA-John J. McCraken,N. A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

Seule Maison dans OttawaVitres Françaises,
Vitres a Chassis,

Vitres a Peintures, 
Vitres Dépolies, 

Vitres Colorées,

I Pt' Stewart, Chrysler & Godfrey,M .tisons «le prostitution 

“ «le fèves (beaneries)

lira pour la tuiierc 
que la lymphe Koch. Elles est com 
d'après les principes de la syntèse. 
le même aspect due la lymphe 

néthode «le Koch.

En position de 
votre argent en

vous donner plus que pourAVOCATS, SOLLICITEURS.OÙ
ire, il sortit «laas la cour et 
uts après son fils le vit se

Agents |>our la Cour Supreme et le Parlementd'après la m
vers le han

itpr.-H son Cljarçbres Urçiot), 14 rue JWetcalfe, OttawaL’église où est emevelie la mèie de Lé 
XIII était, classée comme «levant être enle
vée au culte ; le pape ayant manifesté son 
regret de cette mesure, M. Criepi vient «le 
«bidder, dit on, que lYglise ne serait pas 
désaffectée.

Les habitants d!une ville allemande 
nent de faire insérer un avis dans les jour
naux pour prévenir les messieurs «le leur 
connaissance qu’en raison «les grands froids 
ils peuvent se dispenser «le les saluer en 
•'•tant leur chape tu.

NOUVEAUTESEX PLOSIONrangs, prend le 
fil de 1 eau le plu-, «ioux, pousse de 
«Tvant à petites journées et ne s’é
carte pas des “ bordages ” du nord. 
Les pèch tirs de Batiscan et de 
Champlain l’attaquent avec des 
moyens proportionnés à l abondan 
ce de cette ré« olte. Cependant, il 
faut allei aux Trois Rivières pom 
voir porter les grands coups

Vitres de Cathédrales,
Vitres Enroulées,

Vitres Boursouflées, 
Vitres Prismatiques, 

Vitres Mau 
Vitres

F. H. Chrysler,McLeod Htewjkj!I Kenton, N. J., 23 déc. Lhie explosion 
produite aujourd’hui, aux hauts-four 
x «le la New Jersey Steel and Iron Co., 

hommes ontété sérieuse 
«plosion a été causée par 
un tas «le cendres cita

iployés a eu les yeux 
iblement blessé qu’on

Godfrey

-A_. B. LXTSSIBJR A cause de leur STOCK avantageusement 
acheté et aussi à cause de la double raison 
pour vendre rapidement dans le plus court 
tempe et not|£ détermination nous donne le 
désir et le pouvoir d’offrir plus de bargains 
que tout autre magasin.

blessés, 

u «les provenant

semen t
Avocat, Notaire, Etc.

* 669 RUE SUSSEX.BUREAU«l'un fourneau 
Un des enu

resques, 
a Miroirs,

Et toute sorte de Vitres qui entrent dans 
les constructions publiques ou privées. As
sortiment considérable et complet, Les 

x font concurrence à ceux de n’importe 
quel autre importateur du Dominion.

di-sespère
Coin de la Rue Rideau, Ottarwa, Ont.

É-W Argent à Prêter avec avantage spécial à 
l'Emprunteur.

il est si horr: 
de lui sauver la vie

transpt
—Mgr Fal re arrivera ici le 12 janvier et 

gramle qvation lui sera faite.
Une jeune femme demande un mandat 
re son mari, 
parait qi 

I fréquen

Nous ne Craignons Pas 
lEnnemi.

A. E. LUSSIER.ACCIDENT 1)E TRAMWAY EL Et 
TRIQUE

N eu N «>RK, 23«léc. —A Omaha 
ilaus Capital avenue, un tramway 
voyageurs a déraillé et a été 
dessus dessous. Les charbons «lu poêle ont 
mis le feu au véhicule, et tous les voyageurs 
qùi s’y trouvaient ont été grièvement blea 
sés et ensuite brûlés avant uue l’on ait pu 
leur porter secours, Deux «Ventre eux, «1 
femmes nommées Halloran et McNaugliton, 
sont, dans un état très critique

Une minute de digresnion. s’il 
vous plaît 
d’où vienne»’! les morues, les ha
rengs, les sardines.

Chacun sait qu’ils sortent des pro
fondeurs de l’océan et s'approchait t 
de nos rivages une fuis par année. 
Leurs divers habitants peuvent 
avoir varié avec les âges géologi
ques ; depuis plusieurs siècles, tou 
h fois, ils n’ont pas changé et leurs 
migrations non plus.

(D qui ett certain, c’est le mouve
ment à longue portée de ces peu
plades lointaines qui, en abordant 
nos parages détachent des essaims 
vers l’embouchure de nos fleuves et 
de nos rivières lorsqu’arrive le 
temps du frai. Le développement 
des œufs dans le corps de l’animal 
lui fouette le sang 
devoir de co nba tie l’apoplexie par 
l’activité de tout son être

Tu
en te faisant passer pour garçon.

La jeune fille ayant eu des sou 
«les recherches pour trouver la 
son cavalier. Elle y réussit, raconta son h is 
toire et tille et famine s’entend! 
prendre le mari en ti««grant|délit.

Hier soir notre homme se rendit chez sa 
blonde ; on le fit outrer au salon ei quel 
que* instants après, il voyait paraître de 
vaut lui.... sa femme.

Impossible de décrire la fate qu’il fit ; «le 
iffêine que nous passons sous silence l'orage 
qui éclata.

La cour va statuer sur la position « om 
promettante «lu mari infidèle.

Walker, McLean & Blanche!ue son nu ri l’a abandonnée et 
respectable,

(Nebraska) 
t bondé «leJe vous demanderaiNous publi 

page «leux excellentes chroniques parisien 
ai rivées par le dernier 

des sujets d’actualité. Telle qui 
les Indiens a été écrite quelques jour* 
la mort de Nittig Bull

On propose en Allemagne «le créer des 
colonies pénitentiaires dans b s nouvelles

une certaine

aujourd'hui en première te une j« une fille

WM. HOWE. AVOCATS,
Avoues, Solliciteurs, Agents 

taires, Notaires, Etc.
No. 34^ rue Elgin, Ottawa.

renversé

Parlemen-courrier — sur de L* Concurrence n’est pas possible dans 
n morte quelle ligne ou classe de marchan-concerne

rent pour

(EN FACE DU RUSSELL.)
D. L. MvLkan, C. A. Blanch kt. Voici

conseille
quelques marchandises que 
ns comme Cadeaux de l’An.Les Meilleurs Résultats 

:-0btenus->
M. G. GORMAN, L. L, B.EPIDEMIE MUR LES CHEVAUX

La commission n’a 
tat «le Kansas a été inform, 

ment qu’une épidémie étrange sé- 
parmi les chevaux dans cet Etat, 

ulièrement «lahs les comtés de Jcffer 
Des centaines de clie

nt morts depuis une dizaine de jours 
ei les vétérinaires «le H région ne savent 
*iue faire. L’épidémie a gagné TEtat vois 
«lu Missouri, et le* éleveurs sont dans

possession* allemande* d’Afrique 
port ««s recevraient chauuu 
quantité «le terre, et après quelque temps le - 
gouvernement les aliondonuerait à 
mêmes.

Robes de Soie,
Robes d’Etofle,

Robes de Matin, 
Robes de Soiree,

X £'» • ^ "RK, 23 déc 
griculture «le l’Et 
ofh.-ie.lle

(Successeur de /.. A. Olivier.)

Avocat. Solliciteur, Notaire, Etc.
-BUREÀU-

Coiq des Ques Rideau et Sussex, Ottawa. 
arArgent a Prêter.

et «le Shawnee
L®-recensement «le la population alternait 

de auquel ou a proved.’- lu 1er décembie 
dans toute l’étendue de l’empire, a 
«le constater qu
Prusse, est père de vingt-deux garçons 

Le maçon est âgé le quarante huit 
marié en secondes noces.

Manteaux, 
Jerseys, 

Gilets,
JULIES CHOSESZ A Vendre a Bon Marche

Portes, Châssis et Jalouseries, bois préparé. 
Moulures, Vitres Peintes, Huiles, Peintures, 
Cuir et fournitures de Chausseras chez

Wpermis 
«I Elbiug, eu -onsternamaçon

Il se met en Un merveilleux amas de nouveautés artis
tiques destinées à servir de Cadeaux «le l’An, 
réunissant Beauté, Délicatesse et Solidité.

Cie. Manufacturière 
Metropolitan.

NOUVEAU PALAIS ENCHANTEUR

e philosophie de l’annonce cou 
retirer le plus «le compensation pour l’argent 
dépensé. Et le meilleur moyen c’estdegar- 
der l’attention publique constamment atta
chée à la ligne de marchandises que vous 
offrez et pour suivre cette maxime nous don
nons â tout garçon et fillette qui achète une 
livre «le thé à nos magasins une musiqa 
bouche Ce don durera jusqu’à ce que n<

EXPLOSION DE DYNAMITE 
New York, 23 déc.—De Nappes,En cou

8éqiieH,Ct‘. SOS œufs 8-?milt confiés ployé» à des travaux «le terrassement le 
aux sables d’une plage très éloignée Norfolk and We8twi
«lu point de départ. occidentale), ‘

Le petit-1 oissou passe à 'Verre- d’approcher des cartouches de dyn
neuve et entre dans le Saint-Lan feu pour le* faire dégeler. Il s’en «
rent comme je l’ai «lit. li longe les un? ®xP,oei,m épouvantable ; deux 
bord» d-ceVhemi,, my„l. Tarn 
que le flot descend, lu; lu remonte. leroem.
Quand la marée repousse le con- 
rant, il la suit el se repose, montant 
toujours. Ira l-il loin i Aussi loin 
qu’il éprouvera la résistance de la 
marée contre le courant naturel du 
fleuve Ce jeu des forces de l’eau 
s'arrête au lac Saint Pierre. Lt

I
ouvriers

R. WOODLAND,
38 rue Beseeror, pièa du Bassin du Canal. Serviettes,De la uhroniq ie de La Franck :

Pasteur a touché rt montré au doigt le 
microbe : mais Koch a subitement «Margi 
t’empire de la microhiologie. Pour un 

«lui meurt de la rage, il eu périt 
cent mille de la tuberculose. C’est comme 
l’inventeur d’un fusil h piston, en face d'un 
monsieur «jui trouve le fusil à magasin, char 
gé de quatre-vingts cartouches

Du Radical, de Paris 
M. Jules Ferry a ét '• le 

de ces dernières années ;
• ’est monfa-e l’affaire boulangi 
autoritarisme, c’est sa haine d 
ce sont se* complaisances à

j P«bI,joi9B»n, gonflé du-ufs, haras», 
sur Ia scène politique, et solii. it. «les élec j de sa longue traite, entre dailà les 
leurs des Vosges un siège de Sénat. * Tl’Oiti Rivières.

comté Wa 
ont commis

ync (Virai 
l’imprudence 

«lu
Tapis de Pianos, 

Essuie-Doigts,
Tapis de Table, 

Couvrepieds,

;
e à Chemin de Ferest suivi 

ouvriers
SUR LA RU K SVSSKX

Porte musique, Tableaux, G lices, Tables 
de Faiitaisi'.‘,( baises Comfortables, Dressoirs 
«le Corridor, Rideaux en Chenille, Turcoman 

toile, Albums, Bibles, Horloges «le 
Lampes «le suspension et Argenteries. 

En outre, un nouveau Stock de Meubles, 
Tapis, Rug*, Literie vendu comptant ou à

retirions cettehomme

et Don 
Salon, I Rideaux,

Couvertes,
Comfortables,

Mouchoirs

L’A F FA I RE E Y RA UI MtOMPA RI ) 
Paris, 23 déc. - La Lan 

les jurés qui ont couda 
et Gabrie.lle Bompard est u 
ee qui annulerait le verdict

Au Sénat M. de Breton, faisant allusion 
au procès de Gabrielle, a demandé si l’Etat 
allait permettre qu’on enseigne, dans les 
éjoles de médecine, la doctrine de l’irres
ponsabilité «lu crime. Le ministre de l’ins
truction puble, a répliqué que) ce n’est p« 
à une question de religion ou «l’cnseigue

trunk dit qu’un 
é Michel Eyrau-.l 

banqueroutier,

La Routc directe entre) l’Ouest et tous les 
points «lu bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Quebec ; ainsi 
que le N ou veau - Brunswick, la Nouvelle 
Ecosse, File du Prince Edouard, le Cap 
Breton, les îles de la Madeleine, Terre- 
neuve et St. Pieire

and dissolvant 
it contre toi qu*.Æ

STROUD BfjOS.Ouvert le jusqu’au jour de NoëL
allâtes,

de lal’égard Metropolitan Mf’g. Co. Brodes,RUES RIDEAU ET SPARKS.
Halifax, 
et se ren 
sans changement de char», en 
55 minutes.

express quittent M«jntréal et 
tons les jours (dimanches exceptés) 
dent à destination de tous ces points 

28 heures si

557 Rue Sussex. Mouchoirs de Soie, 
Cols,Le Witnküs prétend que le diocèse de 

Rimouski sera bientôt divisé. /Le “HUB7Avant quede se nommer le Saint- 
Maurice, cette rivière portait le nom 
de “ Rivière des T. ois-Rivit res ” à 
cause des lies qui divisent son ein 
Louchure en trois branches.

Mgr G uuy 
serait nommé évêque du nouveau diocèse 
qui comprendrait (Jaspé et Itouavcnture, 
Mgr Blais serait nommé évêque pour l’autre

Le« chars de» trains e? press’directs sur le 
Chemin de l’Intercolonial sont brillammen 
éclairés par l’électricité 11 sont chauffés pa 
la vapeur de la loooroctive même,-, ce qui 

te considérablement au confort et à la 
ri té des voyageurs.

les traîna diiecte [sont 
chars réfectoire et dortoir», 
élégants,‘«le même que les cha

Poignets,
Mitaines,

Gants,

LA FRANCE ET LE VATICAN 
Paris, 2.3 déc.- -Un a discuté samedi, au 

Sénat, la question de la suppression du irai 
tentent du cardinal Lavigene, sous pr 
qu’il ae mêlait de politique. M. Fallières, 
ministre de la justice, et le parti ministériel 
ont repoussé unanimement la propositi* 
«lisant <jue Son Eminence a fait prei 
patriotisme en «lefemlant la République et 
que Léon XIII ne l’avait pas blâmé pour 

role*. Tout le monde a vu «lans la 
uile du gouvernement une manifesta 

tion «le son désir d’un rapprochement avec 
le Vatican

VIS-AVIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE.

•£<VINS ET CIGARES CHOISIS^
TOUJOURS EN" MAIN.L* Witness pousse jusqu’à la manie la 

passion du canard.... " épiscopal.

Le petit-poisson ne connaît que 
les deux chenaux les plus proches 
du cap de la Madeleine. Il s'y en 
gage avec ardeur. La fin de son 
ascension approche : les «eaf* son! 
larges et deviennent inquiétants.

attachés 
nouveaux et 

re salons pour
WM. CODD,

548|Rvk Sussex, Ottawa.

Proprietaire. Bas,2 Tuques,Nous lisons daus FIntraksIceant, «le

La Chambre des 
fusé «l’adopter 

eéminari
vice dans les hôpitaux, et a 
dispositions peu favorables aux catholiques 
Ou considère que la loi relative au 
des Jésuites aura beaucoup de peine à 
à moins que le gouvernement et Caprivi 
n’ueent de toute leur influence.

VLION K DES PASSAU Tam O’Shanters,
Ceintures Flechees,

Canadiennes-Européennesdéputés prussienne a re 
»r un projet de loi permettant 
stes de faire leur temps «le ser- 

montré des matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur de la malle, le Samedi à Halifax 

L’attention des er 
sur le» grande» : 
transport de la fleur et en général dè toute» 
le» marchandises à destination des Provin
ces de l’Est et de Ter reneuve, aussi pour 
l’exportation de» grains et des produite ex
pédiée aux marchés de l’Europe.

Ici l’homme guette la bête.
Le pêcheur établit un cahanage 

sur la glace ; il y couche ; il y 
mange. Il tranche 
qui a la forme d un carré allongé, 
mesurant dix uietls dans sa Ion 
gueur Par celle bouche, Renfonce 
en plein courant ce qu’il appelle un 
41 coffre, ” sorte de grande Doite for
mée de rets tendus 
carcasse de bois, 
vert par le bout qui 
poisson* Celui-ci, rebroussant le 
fil de 1 eau en masses très pressées, 
s’engouffre sans hésitation dans le 
sac et s’y entasse faute tie trouver 
passage plus loin.

Lorsque le pêcheur juge 
nasse ou varvau (car c’est tout cela 
ensemble) est chargée, il la lève 
par le bout ouvert et verse sur la 
glace un ou deux minois de ces 
petits vagabonds qui frétillent, se 
tortillent, bondissent, fout le saut de 
carpe, tournoient, «’entrecroisent et 
luttent contre la mort en se jetant 
de tous côtés. L’air atmosphérique 
fiait pàr en avoir raison. Le froid 
les raidit dans la po-e qu’ils ont en 
expirant. Rien de plus pittoresque. 
Les uns, tordus ou repliés sur eux- 
mêmes, les autres enlacés et for
mant des chaînes ou des grappes 
fantaisistes, ils décrivent sur la 
glace des arabesques împi

On les i amasse à la peli 
chaige des voitures, qu 
rée» de planche» ; c’est

Nuages,
Çhales,WoIff’sAGMEBOckingEN IRLANDE KENDALL’S 

imviN CURE
expédi

facilitésKilkenny. 23 déc.—Henneesy, le candi- 
«Ut anti parnelliste, est élu par uuemajorit • 
de 7 à 800. A peu près 4500 sur 5700 votes 
été donnée. Harrington dit que les prêtres 
ont menacé d’une façon dégoûtante leurs 
paroissiens qui avaient l’intention « 
iléclarer pour PanelI. L’élection va 
immédiatement contestée. Parnell part pour 
Paris et ne reviendra qu’en janvier. Se* 
yaux sont mieux. Galway s’est déclaré 
unanimement pour Parnell. Ou a reçu à la 
clôtura des poils une dépêche de Chicago oil 
il était dit que les Irlandais de cette ville 
sont pour Parnell.

une ouverture
Sachets,LE MEILLEUR POLI POUR

LES HARNAIS Cachenez,
Eventails,

Un millionnaire anglais, M. Henry Muir- 
head, décédé récemment et qui était un 
chaud partisan de la revendications du droit 
des femmes a laissé, par testament, une 
somme suffisante pour fonder un grand col 
lège scientifique, qui 
ment à l'instruction des femmes en médecine 
chimie, physique, biologie et autres sciences.

Les journaux de New-York rapportent 
que le directeur d’une rex <ie américaine a 
proposé au fameux millionnaire Waldorf- 
Astor d’écrire une nouvelle, et lui a offert 
deux pences et demi par mot. la nouvelle 
devant avoir douze mille mots.

M. Astor a accepté en promettant d’attri
buer la somme ainsi gagnée à une «euvre de 
bienfaisance.

Le projet de loi Langelier, relatif aux asi
le» d’aliènée, a passé par une troisième 1er 
ture avec un amendement de M. Duplessis, 
dont voici la teneur :

qui reçoivent des subsides «lu 
governement seront sous son contrôle cl 
soumis à son inspection : les autres asiles 
seront soumis à son inspection seulement.”

Je n’aisae pas beaucoup cet amendement, 
dit le correspondant de la Patrik. Je ne 
pois admettre que l'Etat accorde à n’impor
te quels particuliers le droit d’excercer sans 
aucun contrôle une autorité abeolue sur «les 
êtres qui, par la nature m * me de leur mala
die, eon! privée «1* ’

I-e Meilleur pour les botte*
** “ “ “ bottine*

14 ** souliers
Pour billet» et information»joono»ra*nt le 
et le passage s’adresser à

, agent dee bilk ta.
Sparks, Ottawa, Ont.

|D. POTTING KR,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, \
Monoton N. B. 18 Juin. 1890. /

Boas,sur une mince 
L’anpareil est ou- 
i doit recevoir le

AR&OLÜ&fMXT IMPERMEABLE 
ADOUCISSANT et PUESKHTANT le

B. KING
27, rue

IEKDALL’S SPAVII CUBE. ’
Manchons,

Fascinateurs, 
Parapluies, 

Etc., Etc.

destiné- spéciale

arr ;s
IUN MESSIE INDIEN

Saint-Paul, Minn., 23 déc. - Une dépé 
« lie de la Mâchoire de l’Orignal dit que les 
S oux de cet endroit et de Montagne «le Bois 
sont très excités par la mort de Sitting Bull, 
et que beaucoup de guerriers ont traversé la 
frontière. L’excitation causée par l’attente 
d'nn nouveau Messie s’étend jusque là. I,e 
chef Taureau-Noir qui eaP maintenant à 
Montagne de Bois, dit que les blancs seront 
bientôt exterminée et que les sauvages re
prendront le contrôle du pays.

Plusieurs élèves de l’école 
Haskell, dans le Kansas, reçoivent 
tr< s «le leurs parents à propos de 
de ce Messie.

Un chef éciit à sa fille des choses très cu
rieuses à propos des danses des esprits. Il 
lui conseille de ae point ridiculiser cette at
tente du Christ sauvage, car elle ne connaît 
rien des manifestations merveilleuses que 
les sauvages ont reçu de lui au sujet de son 

bnin retour sur la terre.
re lettre adressée à un jeu 

vage perle des révélations stupe 
faites à la danse des esprits et des 
liens gmiraculenx que beaucoup de sauva- 
cas prétendent avoir eus avec ce Messie. 
La lettre conseille au jeune hom 
préparer à recevoir le Christ et 
le traiter comme les Juif» ont

«u.SFK^S.
UMW900, lia.. Mo..»',

Un rue Km* O.. Toronto, Ou*.

LA MAIRIE
Yoere truly, Cna». A. «nran.

KENDALL’S SPAVIN CORE.
ENCORE ! ENCORE ! !L’HOMŒOPATHIE

d. c. McLaren, m. o.
Médecin et Chirurgien _

Au N o. 89, Rue Slater.
1891 Encore je die qn’en tout ce qui entre da»« 

les NOUVEAUTES, à un prix d’environ 75 
cents dan» U piastre U seule maison qui 
puisse vona offrir de vrai» bargains c’est la

M-T- x-—>—•.

SgSsëSES
ally rtK-ommend U to ail horwaeen.

Yoare truly, A. H. Oturav,
■aaa—r Troy Laundry Stable*

KENDALL’S SPAVIN CURL

books and Tollow-t. the dlrectkw, I bave murer

MESSIEURS LES ELECTEURS.

Uae requête, couverte de nombreu
ses signatures d’électeurs de toutes les 
parties de la cité, vient de m’être pré
sentée. En réponse je pose ma candi
dature à la mairie pour 1891.

Je demande respectueusement votre 
concours, et vos suffrages le jour de
l’élection.

Votre dévoué serviteur,

MEDAILLE pq». fill», 187*.

W. BAKER A CO.’S Palmer House
58 & 5§ Rue Sparks.

n
L

B et méeotumamt pur, et 
c’eut êdubtc.

Pas rfe Chimiques
•ont -mnloyti «a «e RT* ermlien. I. «I pim oh irait ,.*t ptm /en *

trer j» IXbiU...
T, ue et ou en 

i sont entoil
ai nsi qu’ils 

arrivent chez le» commerçants.

coittemtrmwqu»»
U «M <Ukic**<ia, aourriMri 

« h-nilUni. rtoia à Iiiatii 1 
• UUI.I admiral.,* MI Ue ewledl.

••ai «ewui srn» «ik.
Prtoe »l wr tietfls. or six bottlw for »6. AU Dm* 

..suhavelt«.roaaretltfor you.or II wUlbesenl

'OLU OY ALL llitUtiOlST»
H. F. POIBIEB,Thos. Birkett.«le ne pas ) 

traité l’an- I Se vend -bar teas le» Epkkr-
Y BAK2B * CO, Doreh'fter- Ma^:

yen de défense, (A continuer)

t
:

f

Y

Peui
Et ave* nna Bien

Beau Ca
—i

Dlujourdl
Chaque Achetai 
Fourrure», Ulsl

|2 à $3, an Moue 
93.25 èS^on M«

de 75Ô.
•6.26 à 910,

de 91.00. 
911 à 916 un Chàl 

Pour «1e plus gi 
proportion^

Je n'ai pas 
susdites marc 
les, Choisies e
les Moins Chè 
Le» Présents 
donnés aux au 
reconnaissance 
sidérables et pA

II* woo
f; Fameux ft

- 316 et .318
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£

;
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Faseir

ETOPF
Flâne
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LE CANADA MARDI 23 DECEMBRE 1800

‘ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

II

ez2

fl

G
O

sss 
g

G
O



5 et les Pins

ic et je sais qu’il est '■

House
LA—

dans Ottawa
nner plus que pour

IUTES
K avantage 
le la double 
dans le plus court 
ation nous donne le 
rir plus de bargains

usement

gnons Pas
mi.
P*8 possible dans 
classe de marchan-

indises que 
iux de l'An.

fie,
Matin, 

i de Soiree,

iipes, 
Serviettes, I

$

is,
i Table, 
mvrepieds,

c.

ables,
uchoirs

Brodes,
ie,

,

Inès,
Gants,

Bas,

Jirs,
Flechees,

enez,
Eventails,

mrs, 
pluies, 
Etc., Etc.

ÏORE ! !
qui entre dans 

i* d’environ 75 
•le maison qui 
-rgains c'est la

Sparks.

«

- -r i

Jours, *
atre jours avant Noél -■ 
deanx seront achetés 
heureux et bien qu’un 
■Lre apprécié salon sa 
onateur animé du désir 
possible excède sou
de dépasser l’attente, 
les bourses bienveil- 
re tempe, il suffit de 
voir

J
I

LE CANÂBA MARDI 28 DECEMBRE 1*00

Ce Que Vous Pouvez Avoir Chez PETITE GAZETTE•t institutions du pays, et d’effacer dans 
leur esprit toute fausse impression. Le 
sphère d’action du maire est plus grande, 
ses devoirs généraux plus considérables que 
ceux que lui assigne le loi municipale 
Il est ex-offido un bon me public auquel la 
loi écrite laisse une grande discrétion, qu’il 
doit toujours tenir cependant su harmonie 
avec les règlements qui créent et limitent

>n admettra que je n’ai pas trop grandi 
devoirs de la position. Il s’en suit que 
ie devrez chtisir comme maire entre les 

candidate qni se présentent, celui que voue 
croirez le plus eu état de remplir digne 
ment les devoirs de la charge.

En m’offrant à vos suffrages je laisse aux 
amis qui m'ont forcé A poser ma candidature 
le scia de certifier si je possède les qualités 

f requises. Si vous m'élisez, je donnerai tout 
a nion temps et dévouerai tout mes talents à 

l’exercice des devoirs que comporte la

tnueur d'être. Messieurs,
Votre tout dévoué serviteur.

A. MACLEAN
Ottawa, 20 décembre 1890.

Manifeste de M. MacLean, Ech.
—lies—

DEMANDE Une 
V On aimeraient à l’acheter a 
de l’an. S adresser à A. C. 
Rideau ou à ce bureau.

chèvre de deux ans. 
vaut le jourAUX ÉLEC PEURS DE la cité 

D’OTTAWA

: Stoek de NouveautésMesdames et Messievks - Il ya quelques 
jours je vous ai fait savoir par la voie 
rdinaire que je serais candidat à la charge 

Irai en chef de notre ville. Kn 
même temps je vous disais que je ferais con
naître plus longuement avant peu rose vues 
sur les questions municipales du jour.

L'honneur que la loi vous donne le 
voir de confère

VENDRE

Octave Dubrettil, Voii 
Cumberland et Water

•Unsleigh simple (vah)couvert 
robes neuves visible» chea 

turier, coin des rue*u."
de magis

TERRE A VENDRE. 80 acres de tarte de 
I lot numéro 20, aboutant à la rivière 

Ottawa dans le township Gloucester, 
onstituant le front de l'ancienne feras t 

Shea, à trois milles d’Ottawa, sur le ohaasla 
de Montréal.

Il y a sur le lot une très bonne maison en 
bols très bien située et tahant faoe à la tâta 
de Kelt e Island.

C’est une des meilleures tartes dans li 
té. Termes de paiement faciles. I 
à ROBERT CUMMINGS, Oe

— DE
r tous It* ans 

itoyene est le plus éîéVé q 
possible d'accorder. Ctst unepoai 
neur et de reepooeabi ité, et le 
celui qui doit ta remplir mérite >

à un de vos 
u’il vous soit 

tion d'hoc- 
choix de 

emplir mérite votre pim 
. C’est le devoir d’un élecP K IROCHON & McBRIDE

leur lorsqu'il no
charge municipale, et principalem 
hante position de maire, de ne cho 
des Candida

qu’une charge municipale 
chez celui qui doit la rempl 
personnelle, un caractère inattaq 

nt d’intelligence et de

re honneur

attentionBAS DE LAINE POUR 5 Cts. 
BAS DE LAINE POUR 10 Cta, 
BAS DE LAINE POUR 15 Cta. 
BAS DE LAINE POUR 20 Cta.

ge de mai 
J’ai l’hot

mme un csmdidat à une 
eut à la

ion de maire, de ne choisir que 
its dignes de remplir le poste, 
r doit se bien pénétrer de l’idée 

ci pale élevée

8'adree*SERA

MITAINES DE KID DOUBLÉES POUR 25Cta 
MIT AI N ES DE KID DOUBLEES POUR 50CU.

ETOFFES A ROBES VALANT 20 Cta. POUR 12* Cts. 
ETOFFES A ROBES VALANT 25 Cta. POUR 15 Cts. 
ETOFFES A ROBES VALANT 35 Cta. POUR 20 Cta. 
ETOFFES A ROBES VALANT 50 Cts. POUR 25 Cta.

FLANELLE JERSEY VALANT 50 Cts. POUR 25 Cta. 
FLANELLE A CHEMISE VALANT 50 Cta. POUR 25 Cta.

demande
f|N DEMANDS—Un hou agent voyageu 
U pour le commerce do ville Éroplo 
constant. Avantages particulier» 1 ceux qii 
commenceront maintenant. Articles spè 
claux. Ne tardez pas. Le salaire ootap 
du premier Jour. BHOWN BROS., 
«erymen.fToronto, Ont,

ir de la dignité 
uable et 

culture 
exigences 

Les qualités du 
à la charge, 

t elle même n’honorera 
elles sont les qualités 
er les candidats à la 

mettre à cette

NOUVELLES LOCALESpersonnelle — — 
suffisamment 
intellectuelle pou 
imprévues de la poei 
titulaire doivent fair 
auttement la charge 
pas le titalaire. Te 
que devraient poeséd 
mairie et je veux me

les autres candidats, 
faire votre choix.

Vendu a Moitié
«M-Fumes les cigares Rideau.
»y Tou pets et ehe 

Ions chez AcKroyd.
tfUi meilleurs cigares de 5 cts. Le Ri-

••"Voitures d’enfant# à moitié prix chez 
Bourcier et frères.

•TPipes en bois de Bruyère au no. 63 rue 
Rideau, R. J. Taeger.

veux touffue et tourbil-

ATX* ’i»'», SSB
être employé quand les entants font leur 
dents. 11 soulage immédiatement les see' 
francee de ces pauvres petits, produisant u 
sommeil naturel, paisible, en faisant diapa 
retire la douleur, et les «unes chérubinI 
s'éveillent aussi “ brillant et frais qu'ua 
bouton de rose.” Oe sirop est trèe-agrtahl i 
au goût. i. apaise l'entant, amollit ses gvb 
oives, enl ive toute douleur, tait dlspartitr 
lea so u fl ran ces intestinales en réglant la dl 
gestion, et est le meilleur i imède connut 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne dr 
la dentition ou d'autres causes. Vlngt-cia 
senta la bouteille. Ayes oonflnnoe et de 
mandes le u Sirop calmant de Mme W»BI 
low ” et oe prenes aucune antre prépare

Notre magasin a été fermé depuis Samedi 
dernier et est maintenant ré ouvert avec 
tous les prix de Nouveautés et des Habit# 
Confectionnés réduits exactement à moitié 
du prix du marché.

iUdFascinateurs a MOINS qu’a MOITIE PRIX. Itenant de
Notre système municipal eet admirable 

en théorie, mais dans la pratique on y dé
couvre plusieurs points taibles. A Ot 

me dans d’autres villes l’on n'en est 
complètement satisfait. Le gouvernem 
d'Ontario a nommé une commission royale 
pour étudier le fonctionnement de l’organi
sation municipale en 'Canada et ailleurs, en 
vue sans doute d’une législation future.

Il pourrait se faire alors que nous voyi
ons notas système municipal subir des mo
difications basées sur l'expérience acquise. 
Si vous m’élisez votre premier magistral, ie 
considérerai de mon devoir, avec toute la 
déférence due aux jugements du conseil, 
d'accorder le poids de ma position ainsi que 
mes efforts personnels en faveur de l’adop 
tion d’amendements mûrement délibérés.

La plus grande nécessité de la situation 
présente c’est un accroissement de chemins 
et de facilitée pour le trafic qui entre et cir
cule dans la ville. Le chemin de fer électri
que dont la construction est maintenant as- 

1 pour le milieu de l’été prochain, don- 
des communications faciles et rapides 

entre les différentes parties de la ville. Mais 
afin d’augmenter notre commerce, nous de
vrions offrir une entrée directe et rapide 
dans Ottawa, à la nombreuse population de 
Hull et du comté d’Ottawa. '

Si notre ville comprenait bien ses véti 
tables intérêts, le pont entre la rue Bank et 
le centre de la ville de Hull serait déjà 
construit st le pont de la Basse-Ville ou de 
la Pointa Nepean un fait assuré.

Le conseil de ville et les prii 
toy eus d’Ottawa devraient 
fluence pour arriver à la réal 
projeta de nature à augmet 
ment le trafic entre les deu 
wa. Commercialement pat- 
villes n’en devraient former qu'une ; il y a 
bénéfice dans l’échange de produits, mais 
l’on ne gagne rien à e isoler.

Nos chemins de fei 
avenir proche 
de notre ville au centre

Le commerce d'Aylm 
de Chelsea ne devrait 
grands détours avant 
il faudrait lui dot

V

ETOFFES A MANTEAUX PLÜS QD’A BON MARCHE ! pas

•TPatrons de modes Butterick, chez 
AcKroyd, rue Sparks.
11— Sou Honneur le juge Rom » réduit 
l'évaluation du bloc 24, rue MacKsy 
fiord, à New Edinburgh, de $2 150 à 
$1,550.

Tout Doit Etre Vendu Avant le 
Premier Janvier,Flanelle Grise valant 30 Cents pour 20 Cents.

LAINE A TRICOTER POUR TRENTE CTS.
Bons Manchons Noirs pour $1.00.

•WFumez le cigare Rideau, en détail et 
en gros au no. 63 rue Rideau.

^Fruits pour les Fêtes, beaux chez W. 
Wall, no. 91 rue Ri lean.

«y Epingles rt peigu 
taisie chez AcKroyd.

üVJoueta pour enfants à moitié prix chez 
Bourcier et frères.

Cheveux et peignementa artistique
ment faits chez AcKroyd.

SWDu T pour rien et nuis du 
magasin de chaussures de Durocher.

•yJolis casque# en mouton de Perse pour 
$3.50 chez J. M. Quinn, 510* rue Sussex.

Car noue devons remettre U ponaeesson de 
notre magasin et alors la balance de nos 
March..notées sera vendu par Encan Public.

première vents extensive de 
rée en affaire et ce sera notre

LANDRY & THOMPSON,
Ceei est notre 
puis notre eut 
dernière.

Propriétaire' il'Expree* et Charretier* G4»4rase

DEMENAGENT JïftSS. ET
Voitures de plaisir couvertes et ouvertes. 

Resilience 307 rve Rideau. 
Commandes reçues aux No 157 rus Sparkn 

OTTAWA.

es à cheveux de fan-

s*-]D'ICI -A.TT JOTJR DE L’A.JT,

ROCHON & McBRIDEPigeon, Pigeon & Cie. AUX ELECTEURSCoin des Rues Rideau et Nicholas.
—Frank Laflvur, fils de lex cons

table Lafl- ur . vient de mourir des suites 
d’une coupure au genou, qu'il e’cet 
faite en jouant il y a une quinzaine de 
j ura. Le jeune Lufleur éta t âgé de

DE LA—

40 <Sb SI ZETCTZE! EIDEATJ, OTTAWA. CITE D’OTTAWA.AVIS AUX PATRONSprincipaux cl» 
unir leur in- 

isation de ces 
neidérable- 
i de l’Gâta

ient les deux

Dans le but de se rendre utile 
ala fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan 
tes nous publierons gratis une 
insertion de toutes les annon 
ces offrant de l'emploi. Les in
sertions subséquentes seront 
seules chargees au prix de 26 
cents.

se^Traversez le Pontet essayez Mc
Millan—si vous etes en quete de bar
gains eq Moqtres, Horloges ou Bijoute
ries. Vous tirerez la une bien plus graqd 
parti de votre argent

COMITÉ DES RÉGLEMENTS 
Une assemblée du comité des régi 

a eu lien hier soir, à l’hôtel de ville sous la 
présidence de M. l’échevin Monk.

Le comité a entendu les représentations 
de* délégués des boulangers d’Ottawa 
sujet du règlement concernant la vente au 
tain. M. Warnock pariant au nom de la 
léputation a dit que si le nouveau règlement 

était mis en force, les boulangers feraient 
aussi bien de fermer boutique. La clause du 
règlement fixant à deux livres et à quatre 
livre* le poids du pain, empêchera la fabri
cation de pains de fantaisie, tressés ou au
tres, de une livre à une livre et demie.

Les boulangers demandent aussi que l’ins
pection du pain soit faite dans les huit 
heures qui suivent la cuite du pain, et que 

tte inspection soit faite par un analyste. 
Le comité a décidé de se réunir de nou-

ON DEMANDE DES AGENTS
On demande un agent de confiance pour 

vendre à commission des bons d» gouver
nements européens et municipaux. Nul ne 
doit se présenter à moins d’être actif 
pétant. On accordera des conditions 
tageueee à la personne convenable.

Adressez C. R. Hardy k Cl*.,
Russell, Ottawa.

SWAchetez vos étrennes du jour de l'an 
chez Bouicier et frères.

zarVente totale de chaussures, mocassius 
et claques chez J. Buchanan,535 rue Sussex.

tir Une chemise, 2 collets et une paire rie 
p lignete pour 66 cts chez J. M. Quinn, 510} 
rue Sussex.

tirPour le jour de l'An : Pantoufles pour 
Dames et Messieurs citez J. Buchanan 535 
rue Sussex.

SW Devants de chemises de 2 à 
i du prix coûtant chez J.

Messieurs les Electeur,
Je viens vous demander de m'élire 

à la position honorable de Maire d’Otr urbains devront dans 
in aller directement du 

de Hull.
er, de la Gatineau et 

pas avoir à faire de 
a’entrer dans Ottawa;

direct et 
i magasins, et 
chemine et de

AVUn lot de châles tricottés vala 
cents pour 30 cunts chez Bourcier 11 :Hotel

Après avoir servi pendant trente-sept 
années comme membre du Conseil 
Municipal, terme pendant lequel j'ai 
plusieurs fois rempl. la présidence de 
plusieurs comités importants et me suie 
toujours efforcé ‘de sauvegarder les in
térêts des contribuables, j’ai le droit, je 
pense, de leur demander de m’élire 
comme leur premier magistrat pour 
l’année 1891

Je me suis toujours efforcé—comme 
je le ferai toujours—de donner aux 
affaires publiques de la ville autant 
d’attention que j'en donne à mes pro
pres affaires ; et je. crois que je puis 
voir scrutef toute ma carrière munici
pale, sans crainte que l’on y découvre 
quelque chose à me reprocher.

Dans la grande ville de Londres le 
poste élevé de Londres est donné par 
courtoisie au doyen des échcvins, et 
bien que celte règle ne soit pas suivie 
en Canada, je crois cependant que mes 
trente sept années de service, au Con
seil de Ville, et l'expérience que j’ai 
acquise dans les affaires municipales, 
me devraient valoir l’honneur d’être 
Maire l’année prochaine

Vous aurez A décider, messieurs les 
électeurs. C’est un privilège qui vous 
appartient. Ma vie publique et privée 
est devant vous. J ugez-là. J

Si je suis élu je favoriserai de toutes 
me? forces les mesures qui seront dans 
l'intérêt de la ville d’Ottawa et de na
ture à assurer le bien-être de ses citoy
ens. J’aurai toujours pour motto : 
honnêteté d’intention et économie dans 
la dépense de l’argent du public, croy
ant qu’à ces conditions les intérêts des 
citoyens seront bien sauvegardés.

Votre obéissant serviteur,

Magasin de Fer
115

RUE RIDEAU

NOEL APPROCHE AINSI QUE LE 
JOUR DE L’AN

«yMcKENNA k Co„ sont usai là à leur 
eux posta, coin des rues Dalhousie et 
trice avec un joli stock de Vins et Li 

queers cju’ils offriront À leurs innombrables 
clients à de très bsa prix durant le temps des 
fêtes.

Vins. Port, 
dies, Martel

Prix plus bas que 
nne visite et obtenez poor votre argent 
pleine valeur, McKenna k Co.

nner un accès 
facile à nos marchés et à nos 
aboliS8t°pàe r les taux de péage, de DEMANDES D’EMPLOI

La construction d'une gare centrale au 
cœur de la cité pour tous nos chemina de fei 
est un des nombreux projets les mieux vus 
pour l’amélioration et l'agrandissement du 
commerce à Ottawa. Lee compagnies de 
chemin de fer paraissent êtte d’accord en 
faveur du tarraiu où se trouvent les maga
sins militaires pour y construire uue gare 
dont les portes d’entrée pour le public voya
geur s'ouvriraient sur le trottoir de la rue 
Rideau à l’est du pont des Sapeurs. Il en est 
des chemins de fer comme des autres genres 
de commerce ; toutes autres choses étant 
égales d’ailleurs, la gare la mieux située ob 
tiendra le trafic. Si no 
cet endroit, spacieuse et 
facilités désirables pour le iret comme pour 
les passagers, et raccordée aux chemins de 
fer du nord de la rivière par le pont proje
té, nul chemin de fer touchant à la ville 
pourrait ne pas venir à cette gare.

Le plus important, et peut être le plus 
négligé de tous les projets destinés à déve
lopper la ville d’Ottawa, est la canalisation 
de la rivière Ottawa et de la rivière des 

çais. Il y a plusieurs années ce projet 
discuté et on fondait à Ottawa de 

grandes espérances sur sa réalisation, mais 
depuis la question dort pour ne 
qu’elle est morte. Le pays 
pas le poids de la dépense nécessaire pour 
taire cette 'amélioration. Nous verrions 

Ottawa et la Baie Geor- 
suite d’entrepôts de grain 

e ; de nouvelles dé 
viendraient s’ajouter à 

éjà connues ; la coupe et le commerce 
de bois prendraient un essor considérable ; 
l’agriculture ”se développerait dan 
cette région, et la renommée que cette route 
navigable ne tarderait pas à obtenir co 
la plus courte par des centaines de millesi 
l'ouest et les ports de mer de Montréal et de 
Québec ferait connaître la vallée de l'Ottawa, 
non seulement sur notre continent mais 
par tout l’univers, et amènerait un état de 
richesse et d’importance dont il est diffici 
aujourd'hui de se faire une idée.

None avons besoin de parcs accessibles 
au public dans toutes les parties de la ville. 
Pour la partie sud ouest de la ville nous 
devrions nous assurer la possession du bo 
cage de Powell de celui qui bouche au parc 
Lanedowne à l’extrémité de la rue Elgin. 
Les bords de la rivière Rideau, à une aussi 

possible d’ob-

M. Quinn,

imauds, 
les be-

Comme les temps sont durs 
et que l’argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d’ici a un 
nouvel avis publiera gratis les 
DEMANDES d'emploi et leur 
donnera trois insertions. Les 
insertions subséquentes s'il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de vingt sina cents. C’est un 
veritable cadeau qui 
sons a la c'ae«te oiivH

au dessous 
510* rue S

•yCorseta anglais, français 
longs, moyens et couru pour 
soins, chez AcKroyd.

«•PHOTOGRAPHIE 
J. Jarvis, autrefois de F 

dio 117 rue Spaaksa
—Le conseil du comté do Carleton 

a décidé d'acheter 50 toises do pisrre 
de M. Alex Robillard à $4 de la toise. 
Lee détenus à la prison do Uarleton se 
root employés au cassiigo de oette pierre 
cet hiver.

tir Vente cotnp 
touilles en feutre 
Buchanan, 535 ru

Sherry Native, Vieux Bran- 
tt Hennesey, vieux Rye de 7

jamais. Faites-nousOTTAWA. ; DE L'AN chez 8. 
Pittaway k Jarvis.Toujours en Vente 

Le Stock
NOTES DE HULL 

Marie-Anne Duffy, de Hull, est morte, 
à l’hôpital protestant d’Ottawa.

—M. le secrétaire trésorier vient de rece
voir de la maison Most, de Montréal, le 
produit de l’emprunt de $9000, hypothé
qué sur le terrain du marché.

h!"disieeau pour <hsi uter ces propos 
A la demande de la compagnie électrique 

“ Standard " l’avocat de la cité reçoit ins
truction de préparer un règlements 
à celui de la Compagnie de Lttmièt 
que des Chaudièrès.

”éihier, e nous fai
testes-rant touLe plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

Meilleur Marche
" —QUE—

emblable 
e élec tri-

?

—Un éboulement de gravier considérable 
s'est produit hier matin, sur le chemin de 
fer de la Gatineau au terrassement plus 
haut qne Chelsea. Six Italiens ont été en 
partie ensevelis. Ils ont échappé à 1 
Bernent complet en se cachant sous les chars.

—M. l’échevin Champagne est parti, hier 
soir, pour Québec où il assistera aujourd’hui 
à la cérémonie des décorée du mérite 
cole. Celui qui recevra la plus grande 
tinction ce soir sera M. Champagne, de 8to 
Enstache, le grand père de M. l’échevin 
Champagne.

S5T II n’est pas necessaire pour les 
gens de la Basse-Ville d’aller loin pour 
leurs achats de Bijouteries vu que Mc
Millan est au beau milieu d’eux. Les gens 
de la Haute-Ville doivent traverser le 
pont pour avoir les plus jolies Bijouteries 
au plus bas prix vu que McMillaq est au 
iy>. 98 rue Rideau.

GEO. A QUE8NEL
syNous désirons attirer tout particulière- 

t des jeunes gens d'Ottawa sur le maga
sin d’Artiolee de toilette pour homme tenu 
par M. George A. Quesnel sur la rue Ri
deau, près de l'extrémité est du Pont des 
Sapeurs. Un coop d’œil sur la vitrine de eu 
magasin vous montre de suite qne M. Quo* 
nel ne garde rien que ce ju’il y a de mieu x 
dans sa ligne sur le marché. M. Quesnel 
avant loi-même un goût çxq is, les a?he- 
cnenre peuvent se fier à lui pour être four
nis de tout ce qu'il y a de plus fashionable 
de nos jours. M. Quesnel garde en main 
l’assortiment le plus complet de chemises de 
toute sorte, faux cols, poignets, cravates, 
mouchoirs en soie, et eous vêtements, le 
tout importé directement, il tient en o 
un infinie variété de nœuds, cravates 
tintas, mitaines et ganta en cui 
peut être égalée par auc 
ment de détail dans tout 
ligne de chemises est tout pari 
superbe et il défie sans craint • toute con
currence sur oe terrain. Pour la saison des, 
fêtas maintenant arrivée M. Quesnel a 
grandement ré luit le prix 
dises et en le véeitan 
qne chaque article de toilette est à la pur 
de sa bourse. M. Quesnel est aussi fagent 
de la Dominion steam laundry. Il none eet 
agréable d'inviter ceux qni ont besoin de 
chemises et de cravates * se 
Quesnel et à bénéficier de la 
réduction maintenant en court.

SWCe dont on a longtemps senti le besoin 
c’est un Ht qui puisse ployer et revenir en

ta a sa position première. La Gold 
dal Spring Bed company en produit de 
un lit qui devrait se trouver dans chaque 
maison, que l’on peut se procurer à bon 
marché de chaque marchand de meubles de 
la ville. II y en a déjà des milliers en usage 
et partant on en parle en terme» très aven-

COlète de Chu 
cette sen

luisaures et Pan- 
laine chez J. B. iC t»

U.
tir les

20'cts
plus belles oranges de Valence. 

» par douzaine, 3 douzaine pour 50 oie., 
M. Wall, 91 rue Rideau.

«2 «CZl
■3Fran 

a été 1tir Raisin, Currants, Sultana et Raisins 
de Table, lee meilleurs que l’on puisee ache
ter, chez W. Wall, 91 rue Rideau.

C/3Xfi
ne rewntir.it JSP. 8.--On vend aux Mar

chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.

and assorti • 
de l’An en 

rue Sussex.
*yCoupons d’étoffes k robes à moitié prix, 

très convenables pour présents de Noël et 
du jour de l’an, cnez Bourcier et frères.

âyLa vente de chaussures à grand mar
ché chez Durocher va très bien : les } et * 
Ibede T s’en vont comme du beurre dans la

SWVIÜ NATIF PUR vieux de 2 ans. 
Préparé par nous mêmes; à $1.00 par gallon 
jusqu’au 1er Janvier. Charlebois k Frères 
V21 rue Rideau.

ayMarchandises pour Habillements com
plets, Pantalons et Habits à meilleur mar
che qu’au meilleur marché chez J. M. Quinn, 
510*

r ot le plus gra 
pan touilles pour le jour 
ez I. Buchanan, 535

tir Le meilleu 
ment de 
vente chs’élever

gienne'nne longue suii 
et de mouline à farine

sur entre
CECI MÉRITE UK EXAMEN SÊRIECX 

«r C’est un fait très bien connu que 
ne faites pas connaître an public qne yone 
gardez 1» vraie bonne cluse de marchsmdi 
ses anx prix correcte et aux bonnes condi
tions, vont ne pouvez 
patronné sur

MM.

Thos. BIRKETT tcouveri 
celles d

il 11
Sendie d’êpas ait

une large échelle. Ceci 
; démontré dernièrement par

itre
été C/» M116 Rue Rideau, Ottawa. plètement 

L Nordheii aLUheimer, 67 rue Sparks.
C’est un fait bien connu que cette maison 
d les meilleure pianos et harmoniums

0

üfnanufacturés dans le monde tels que 
Steinway, Chickering, Haines et Nordhei- 
toer pour lee pii nos ; Estey et Kimball 
pour lee harmoniums ; mais le public ne 
savait pu qne de si magnifiques instruments 
pouvaient être achetée à paiements men 
suels au gout de l’acheteur. La maiton a 
fait abondamment connaître cela et le réeul- 
tat a été nne engm 
res satisfaisante au

Plusieurs de
qn’UaHII
piano à des pri
Ides conditions proportionnées à leur revenu.
Ceci » été rendu public dans les colonnes du 
Canada avec le résultat de donner à bien 
des maisons le bonheur de posséder d’ex 
oellente pianoe et harmoniums chez MM.
A k 8. Nordheimer, 67 me Sparks.

Ce que cette ancienne et solide maison 
désire maintenant c’est de démontrer :

1. Qu'elle vend les meilleure pianoe et 
harmoniums faite en Amérique et au Cana-

2. Qu'elle est en position de donner lee 
avantagée lee pins généreux quant aux condi-

3. Qu’elle peut vendre de» pianos et des 
harmoniums à n’importa quel prix pour 
accomoder le riche comme b* pauvre à partir 
de $25 en montant jusqu'à $1000 et plus.

4. Qu'e le garantit qne tons les instru
mente vendue par elle donneront la pins 
complète satisfaction.

Cette maison vend à dee prix ai rakon- 
sablea qu'elle peut se permettre de repren 
dre l’instrument à l’expiration d’on an ou 
deux »»» an Dfix navé. sans nerte no tir 1mclients, en fournissant unneofan^pinsbas prix James Mcony et J. Lamooche, pour ta-
au comptant. Et finalement, le public pent peg* et gras mots, cause remise à demain.
payer selon que le demande cas meilleure ------- -----m
intérêts dee pianoe, harmoniums, musique «TOUR LE JOUR DE L'AN. La 
et instrument de manque chez Nordheimer, longue expérience de M P. H. Déeileta 
67 rue Sparks else fier à cette maison pour comme taillenr loi permet aujourd’hui d’of- 
le choix d’un instrument car elle est Dable (rir à ses nombreuses pratiques et le public 
et compte 50 ans d'existence. en général une coupe garantie dee plus élé-

m________ gantes, voue trouverez aussi un assortiment
Il .W ______________  u. «* tweeds dans les goûta et les patrons lesIl n Wt pati Meneur* pour m ploi) DOaveauXi très variés et des plus 

ge«ts de h laasn-ïitie d’aller loiq pour ATTRAYANTS.
leurs achats de llâwtariee VU que Mc- Les prix sont des plus modestes ; Une vf- 
HiHan eet au beau milieu d’eux. Las geqs I "** est sollicitée avant de donner votre com-

w
l<Y

LES MASSES r, qui ne 
autre établisse- 
le Cana

drue Sussex.

- M. James Kennedy vientd’echeter 
le fameux ch‘.val Sorrsl George. Le 
prix eet dane Ses mille. M. Kennedy 
se propose de prendre part aux courses 
sur la rivière Ottawa et dane lee envi
ron», eet hiver.

<yia rafle du cheval de M. Thoe. Ville- 
, qui devait avoir lieu (jeudi le 25) 

sera pour-cause de mortalité remise au 8 
janvier 1891 à t heures du soir.

John Heney.euad a. Sa 
rement

entation énorme d’affai- 
vendeur et à l’acheteur, 

nos citoyens ne savaient pas 
valent acheter an bon et solide 

x variant de $100 à $175 à

Peuvent Venir La Mairie, 
1891.

grande profondeur qu’il sera 
tenir entre le champ de tir es" le pont St 
Patrice, s’offrent comme un terrain tout 
choisi pour l’emplacement d’un parc. La 

' ville devrait, en vertn des pouvoirs qni lui 
sont conférés pur le statut, faire l’acquisition 
de ces terrains et de quelques autres que 
l’on proposerait et les convertir en lien* 
d’amusement et de récréation pour cette 
classe nombreuse de notre population obli 
gée à on travail quotidien ardu pour joindre 
les deux bouts.

L’Association de l’Exposition du Canada 
Central, est one de ces institutions dont 
l'exietenoe est prévue par un statut, dans le 
but de créer un esprit d’émulation indus- 
trier entre les différentes sections dp pays. 
C’eet notre devoir|comme citoyen, et il est 

tld à ta prospérité de la ville que l’exis
tence de cette institution soit assurée et pro
tégée. L’aide monétaire qu’on lui » déjà 
accordée était de l’argent sagement placé, 
et crée on précédent qui justifiera des dons 
future si besoin en était.

Kt avee une Bienvenue Cordiale trouver un SS*LE CASINO 516 et
51b Kue Sussex. Vins, Li
queurs et Cigares de choix tou 
jours en main.

ANDY DÜBROY, Gérant.
—Une lettre ai rivée hier de Gordon 

Creek, sur le Kippewa, non» apprend 
qu’un jeune canadien nommé Pau 
Verreau s’est gelé le» deux jambes et 
les mains pendant U traversée d’an lac, 
dont la glaee était roaovaiee et qu’il a 
défoncée cinq fois. Terreau est en ee 
moment ehez un nommé Watson, au 
lae dee Lou 
lion dee me

( de scs m irehanP
-•-t'à UiBean Cadean de l’An tée

—A PARTIR—
rendre chez M. 
grande venta aD’Aujourd’hui 4 Décembre, »y Bonne nouvelle : Durocher adonné sa

medi et lundi au-delà de 50 lbe de sou 
bon T en présence de toue • ceux qui ont 
acheté des chaussures à son magasin. Le 
public apprécie beaucoup cette idée là.

loi Electeurs de la Cite d’Ottawa,Chaque Acheteur d’Articles de Mod 
Fourrurea, Ulsters et Gilets recevra 

Presents Suivants :
$B à $3, en Mouchoir en Soie de 50c.'
$3.25 à $tf! un Mouchoir en Soie ou Dentelle 

de 75Ô.
$6.25 à $10, un Eventail’ ou on Mouchoir 

de $1.00.
$11 à $16 un Châle ou mouchoir de $1.50.

Pour de plus gros achats, des présenta en 
proportion^

Je n’ai pas besoin de dire que les 
susdites marchandises sont Nouvel
les, Choisies et Moins Chères que 
les Moins Chères dans le Commerce. 
Les Présents seront généreusement 
donnés aux unis et clients à titre de 
reconnaissance pour Ica affaires con
sidérables et prospères de l’année.

es,
les

Messieurs les Electeurs,
A la demande d’un grand nombre 

d’électeurs de la cité d’Ottawa j’ai con
senti à poser ma candidature à la mai
rie pour l’année 1891.

J’exposerai sous peu et longuement 
mes vues sur les questions municipales.

Je demeure, Messieurs,
Votre très dévoué serviteur,

etii
KWFruits nouveaux : Raisin nouveau 3 

libres pour 25 cta. Currants nouveaux 3 li
vres pour 25 cta. Oranges, Citrons, Figues, 
Dattes, Raisin de Table, Jellies, Jambons 
et Saucissons. John Casey, rue Dalhousie.

6V Juste ment en réception nne antre cais
se des Célèbres Cigares “Stonewall Jackson”, 
aussi en main les Marques suivante»: “Upper 
X, Don Ricardo, Flor de Alma, Légitimas. ” 
John Casey, 294 et 296 rue Dalhousie.

«rVOYEZ CECI, Photographies à de» 
pris de Fête. Tous genres de cabinet» dee 
mieux finie à $2,00 ta douzaine, lee bébés 
compris : chez Jarvie, Studio 141 roe -Spirits. 

N. R. Remarquez bien le No afin de ne 
désappointés.

p», et on croit qne l’amputa- 
mbree gelée sera oécesaa re.

Cour de Police âyVINS ET LIQUEURS. De» meilleure 
crûs. Goodherham et Worts, High-wine, 
Rye, Proof de 6 et 7 ans de vieillesse, Wal
ker’s Rye de 7 ans, Brandy Hennesey, Gin 
De Koyper, Perth Malt, Brandy de Biaqnit 
Du Bouché de 7 ans ( importation directe ), 
Bière de Dow», Porter Double Stout de 
Dublin, Bière Anglaise de Base et Ind Coo 
per. Eau de 81-Léon portée partout dans la 
ville à domicile. John Casey, 117 rneACta-

sy D’ici à Noël et au jour de l’An, D. N. 
Charlebois, coin dee rues St Patrice et Dal
housie, vendra le Vin Natif, deux ans de 
vieillesse, à $1,00 ta gallon. Le vin Tore 
gana, $1,00.

[Cognacs Martel et 1 
•t*®1*111*- Isey. Rye» vieux de

Telles sont les questions 
dont je voulais' vous 
rai toujours de mon 
eux de conformer ma conduite aux 
tion» qne je viens de faire. Le maire a pour 

r de donner un concoure actif à tout 
projet de nature à profiter à la ville. Je 
considère que lee devoirs d’un maire ne se 
bornent pas seulement à présider le» séances 
dn conseil et à figurer comme premier ma
gistrat de ta ville. Il eet le représentant de 
cette grinde influence morale qne ta man 
dai dn peuple a placé entre see mains. On 

qu’il emploiera son activité person- 
influence officielle à

d’intérêt public 
parler, et je considère- 
devoir k plus ûnçéri-

( Présidence de M. (FGara)
Olivier Verdun, ivre, $5 d’amende 

mois de prison. Verdum a choisi la prison. F. St. Jean, M.D.
devoir

AVIS
Ceux qui désirent faire vendre par encan 

savent que 10 pour cent est oe que je cbarg . 
généralement, mais il y a des exceptions 
selon ta qualité et ta quantité. Une estima
tion du montant que produira une vent 1 
sera donnée à l'avance ainsi qu’une partie 
de l’annonce, sans frais si on le préfère. 
Comptas rendus en plein immédiatement 
après la venta. Satisfaction assurée on pas 
de paiement. Pour plus de détails s’adree-

Traversez le Poqt et essayez Mo* 
Millaq—ai vous etes eq quete de bar
gain* en Rlontres, Horloges ou Bijoute
ries. Vous tirerez la uqe meq plue graqd 
pasti de votre argentnelto de même que son 

tracer la politique du corps municipal dan» 
tontes ta» questions qui tombent sous son 
pouvoir et sa juridiction. H est aussi de 
son devoir de tracer ta vota dans eee nom 
breoses circonstances où ta ville doit s’affir
mer comme corps officiel, de veiller avec 
soin à renseigner fidèlement tas visiteurs de 
distinction et d’influence sur ta» nseonrtw

« PRESENTS DE L’AN
110 rue Sparks, et 186 .rue Rideau est le 
meilleur endroit et ta pins économique 
pour taire l’achat de Telles et Chaises 
de fantaisie et de tontes portas de

Une sey.

L f Fameux Magasin dfi Modes
- 316 it ,318 Bue; Wellington.

Un fonds d’épiceries très fraîches sera 
vendu à très bon marché. Raisins et Car- 

, 4 livres pour 25 cents. Rappelez- 
vous l’endroit. D. N. Charlebois, eo|p des
rue» D*lta>nsta (U l'atrlrt

de la ItiuMHU doivent. __ . .____... ... ... , . Habillement valant $16.00 réduit àpeut peur avoir Ica plus jolies Bijouteries $12.00.
au plus bee pri* VU quq McMillan eet pu Pantalon valant $4.60 réduit à $2.75.
ne. w rue Rdepp, n»«p. u. désilkts, lWRuiumBAU,

„ C. LEVEQUE
Encan tear,

Rujreau 71 me Genrqe, wartlié Bj,
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-a.'v-ts is ABONNEMENT

LE CANADAVine de 
Rhum pur
7 «ne.

Le*, premiers médecins recomnum 
dent hautement ces boissons dans les 
ms où des stimulants sont nécessai-

porte, Sherry division] 
de Jamaïque, et Rye deaa Journal Quotidien du Soil

SO Un An en Ville 
Un An par la Posta .... $ 3.0

$4.0

C. NEVILLE,GO lleme.ANNEK Na :
*1. «Mesa, entrée sur le marcché d Ottaws.

Lectures du SCD NOUVEAU ll\*
Aoasi une épicerie, de première classe au

66 RUE GEORGE 66
m ' .. marché By)

£d arrière de mon magasin de Liqueurs 
i rue Rideau]

«8
La Reserve Forestière et les (
■ UNE LETTRE DE L’HOfi 

M DUHAMEL

0. NEVILLE TOUT B LA QUESTION TRAITÉS 
MAIN DB MAITRB

Nous n’hésitons pas à dire 
jamais la question des réserves 
reetières n’a été traitée avec pl< 
clarté que dans le document c 
va lire.

Voilà des années et des far 
qu'on la discute dans la presse, 
parlement, devant le peuple, et 

^pendant il restait toujours 
’Jpoints obscure, (Jes équivoques 
Inos adversaires ne manquaient 

K d'exploiter avec plus ou mon» 
succès.

1 Cette fois, il est permis d’esp 
que Popiniou va être fixée une 
pour tontes, et que les expl 
franches et nettes de l'honor 

C commissaire des Terres de la < 
ionne vont mettre fin à toute ii 
prélation ambiguë. Chaqui 
que les bleus, eux qui n’avaient 
mais rien fait pour l'émancipa 
du colon en dépit des demandes 
cessantes qui leur étaient ad 
sées, auront l'audace de reproc 
au gouvernement Mercier de 
voir pas assez lait pour les coh 

fr-rien ne sera plus aisé que de 
k conténdre, la lettre de l’bonorf 

M. Duhamel en main.
Voici le texte de cet import 

document, que nos amis feront t 
de conserver pour s'en servir à 1 
casion :

AVIS
Par la présente je donne avis à toutes per 
sonnes qui n’ont pas encore réglé 
de vouloir'bien aller prendre des arrange
ments chez A. E. Lussier, Ecr,, d'ici à huit 

'irez des frais pour Ijours. Sans quoi vou 
la prochaine cour. 

Votre, etc.

A. C. LAROSE.s ical

Les meilleures quaIV 
tés de Charbon 

Bitumineux 
et An

thracite.£p ,

Bien Criblé
Et Tamisé.

Il O’Reilly & Heney, 
I BLOC RUSSELL 

fe Rue Sparks

i

ta Jm Québec, 29 novembre 189(1 
F. A. Bkgonbisb, écr. M. D.,CHEMIN DEFER

Chules-aux-lroquois. 
Cher monsieur,

•>; Si
".i

L’apôtre par excellence de 
grande œuvre de la colonisât] 
dans les cantons de l’ouest et 
nord-est de la province, Mon* 
gneur La belle, a récemment irai 
mis à mvn département copie d’u 
requête que vous et d’autres cite 
eus de ces localités auriez l’in te 
Mon de présenter à Son Honneur 
lieutenant-gouverneur de la pr 
vince de Québec en conseil, dema 

- dant d<3 nouveaux amendements 
la loi sur la vente des terres p, 
bliques pour fins d’établissemei. 
agricoles.

J cite ce document importai 
' verbatim, afin que chacun en puisi 

mieux saisir le sens et la portée 
44 A son Excellence,
“ Le lieutenant gouverneur de i 

“ province dt Quebec en conseil :
44 L’humble requête des soussi 

“ gnés, presque tous colons sur dt 
“• terres pro /enant de la couronne.

Expose très respectueusement 
^ Que-par la loi actuelle le colo 
“ ne peut toucher ni couper le hui 
“ sur le dit lot dont il a pris un bil 
,elet de location et que les mai- 
“ chaods de bois ont le droit, pen 
“ dant trente mois de la date d 
‘‘ l’émission du billet de location 
“ de cou 
u sur

ATLANTIQUE.r, Noel et
Jour de l’An.

Dee Billet* d’Excursions seront émis de 
Décembre 19 an 25, 1890 et de Décembre 31, 
1890 à Janvier 5, 1891 à an prix 
D’un Passage et Un Tiers de Premiere

Et le 24 et le 25 Décembre, bon pour revenir 
jusqu’au 28 et du 31 Décembre 1890 et du 1 
Janvier 1891 et bons pour revenir le 2 de 
Janvier 1891 au prix 
D'un Billet Simple de Premiere Classe.

Conge d’Ecole.
-Ixunrsious seront vendus 

aux Elèves et aux Professeurs d’Ecolce et de 
Collèges pour partir du 10 Décembre au 31 
Décembre 1890 et bons pour revenir jusqu’au 

certificat du Principal

Des Billets d’E

31 de Janvier, tur un 
de l'école au prix 
D’un Billet et Un Tiers de Premiere

LBS CONVOIS PARTIRONT DB LA GARB DB LA 
RUE ELGIN COMME SUIT :

Q fin i M L’EXPRESS DE MONT- 
O.UU n. III. REAL rapide arrêtant 
à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- 
teau, se reliant à la jonction dn Céteau avec 
les trains dn Grand Tronc pour l’Ouest, et A 
Montréal avec*tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrive À Montréal à 11.35. ou per tout le bois marchant 

les dits lots octroyés 
[ *' Ions, en cette province.

44 Qu’ainsi cette loi est très préju 
“ diciabîe aux colons qui se trou 

i “ vent ainsi privés de tous les moy 
i “ ens de pourvoir à leur subsietauct 
| “ et exposés à ne jîouvoir deroeu- 
i “ rer, ni garder leurs dits lots ; 
s “ Que cette loi de 1883, en per- 
: “ mettant ainsi aux marchands dt

5.00 P. M. L’EXPRESS DE MONT
REAL rapide n'arrêtent 

qu’à Caeselman et à Alexandria entre Otta
wa et le Côteau, a un char refeotoir, et ar

ts à 8.20, ee reliant _____
Central et dn G

rive à Montr » à 8.20, ee reliant aux trains 
du Vermont Central et du Grand Trône 

les pointe à l’Est. Portland, Ri- 
<oup, Dalhoueie, etc.

L’EXPRESS DEB08TON 
et NEW-YORK (passant 

par le Côteau et le nouveau pont en acier 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous lee points au sud, avee 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
joaquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à tontes lee stations entre Ottawa et Rouse's 
Point)

Pour toutes informations s’adresser à l’A- 
vente des Billets, 24 rue

pour tous 
vière du Loup,

1.45 P. M.
“ bois de dépouiller le sol et df 

j 4„‘ laisser une terre souvent inculte 
14 aux colons, est très prejudiciable 

! u aux colons et les force, dans la 
; 44 plupart des cas, à quitter la pa- 
! 44 trie pour aller gagner leur vie à 

4* l'étranger.
“ Que dans la vallée de l’Ottawa 

“ et de ses tributaires, dans les can 
‘‘ tons de Grandison, Wolfe, Joly. 
“ Marchand. Loranger, Cryde ei 

autres, le Dois devient raie et que 
44 les marchands, pour enlever le 
41 reste au plus vite, le font coupei 

\ “ sans discernement, par peti., coa 
î“ trais et tous les moyens possibles, 

et que cette pratique prive les 
fcv‘ colons de travail et les laisse 

11 avec tin lot dépouillé de toute 
“.valeur et souvent impropre à la 
44 culture ;

f***' Que celte loi susdite est la cause 
F11 de l’expatriation de nombre de 

44 colors, et est souverainement 
“•malheureuse ;

*• Que le colon devrait avoir, lui— 
44 môme, le droit de couper le bon 

V4 marchand sur son lot, dans l’e«- 
ce de cinq ans, en faisant 
iue au gouvernement de la mô- 
^ somm- que es marchands d<- 
i» paient pour la coupe des dits

J

gent Loeal pour la

E. J. CHAMBERLIN, C. J. SMITH, .
GénéralSa i intend an t-Général. 

Ottawa, 11 0ct.gl890.

TAYLOR MeVtLIY

IVOCAT, SOLLICIT8B1. ITfl

Soatttata Dsiurli) oit* atsn, ; Mtaira,

FERRONNERIES
L’une des plue anelennee oomm. t

oiateTS» la vallée (le HOttewa et dee mieux
Stesussss.tsjïE.'^ *i- 
McDougall k Cuzner

de la groeee TarrlSre

ïMAGASINSl*r~—

RUE SUSSEX ET OIIIF, CMAU0IER t
XS-11-87-88,

44 loi .
44 Pourquoi vos requérants de- 

44 mandent instamment que la dite 
“ loi soit rappelée et changée dans 
le sens soussigné ;

44 Bt vos pétitionnaires ne cesse
ront de prier.

Montres et Bijouteries
en tour genres et de toutes qualités. Seront 
vendues à 85 pour cent an'dmsona des prix 
ordinaires. Chaque Article set garantie tel 
que représenté,sinon l’argent vous sera remis. 
Chez £ NORKZ, No. 30 rue Rideau, (prie 
du Pont dee Sapeurs. ) Réparations de Mon
tres et Horloges garanties et à dee prix (Signatures)

4 Comté d'Ottawa, 
j44 Chutes aux-lroquo’s,

“ 25 octobre 1890. *
Et au bas de cette s applique,vous 

à monseigneur La belle esSsSrdMT '«ITin
E iuit ;

* MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

CANADA MARDI 23 Pgqj^gggJSgOLA

Il LU 1 ETON DU "CANADA insolente, tant Jacques laissait 
éclater la joie de aa jeunesse vic
torieuse, miraculeusement re
trouvée

—Cela va tout à fait bien, Jac
ques’? demanda le prince,

—Tout à fait, dit Je jeune hom- ; 
me, comme vous voyez.

— Honneur à ce climat qui! 
vous a rendu à vous-même et à 
nous, car vous étiez un bon vi- ; 
vaut et vous le redeviendrez... i

Le jeune homme s’adossa à la 
colonne, auprès de l’a.rizzi, et, 
1.lissant errer ses yeux sur la fou
le bigariée qui s’écoulait bruyan
te ;

— Je jouis de la vie, mon cher 
prince dit-il, avec ar.leur, com
me uu h mime qui s’est cru près 
de 'a perdre, 
jamais été gravement malade, 
vous u’ co .naissez pas la lan
gueur rnélanco ique q ni s’empa
re peu à peu de l’esprit,à mesura 
que les forces du cor, s décroissent 
11 semblerait qu’un crêpe voile 
la nature entière, tant on voit 
toutes choses sous un aspect 
sombie et d-'sole. Les moments 
heu. mx sont empoisonnés par la 
pensée qu’ils seront peut-être les 
derniers dont on pourra jouir, et 
plus ce qui vous entoure est 
beau, paisible, p*as on est tcui-é 
de le maud'-e et de l’exécrt \ 
J’ai passé par là, vous pouvez 
m eu croire : rien n’est plus atro
ce et plus douleuieux. Aussi, 
maintenant, après être sorti de 
l’eafer, je suis dans le paradis. 
To me plai , me sédv t, et in’eu- 
cbaute. J’ai ai»p is à connaître 
le prix du bonheur et je hais eu 
jouir. Le soleil me paraît plus 
doux, les fleurs plus parfumées,
les femmes plus déduisantes.......
En moi, il y a tout uu éveil d’ad-

BRYSON, GRAHAM k CIE.L’AME =E PIERRE
PAR

GEORGES OH N ET

CAMPAGNEEt l’invisible chasseur, 
dont la balle avait tran
ché la question, n’avait-il pas 
été amené là à point nomrn- 
pour mettre fin à ses angoisses ï 
Mais, par un soudain retour de 
sa nature gouailleuse d’antre- 
fois, ii se mit à rire, à la pensée 
qu’un coupv de fusil, tiré 
oiseau, pourrait arranger tant de 
choses. Il secoua la lêtc et dit :

— Le travail, voilà le viai re- 
, mède Du jour où je l’ai ab in

du ié, j’ai été perdu. Je me 
redonne à lui, il me sauvera.

Le soleil descendait dans la 
comme une braise.

DES FETES.CO
Vous n’avez

SOIES
mer, rouge 
Pierre se leva, et, le cœui apaisé 
regag 1a 1 • village.

CD Jeudi dernier nous avons commence une 
vigoureuse attaque contre notre Departe
ment de Soieries. Jusqu’ici les acheteurs 
|daus cette ligne ont ete plus nombreux 
que jamais a notre connaissance et les im
menses ventes de Soies, Satins, Pluches, 
etc., surpassé toute autre connue.

IV

C’é ait le premier dimanche 
du va rua val et le théâtre de Nice 
splendidement illuminé, s’ou
vrait pour le g ran u veglione.

Depuis la place Masse»a au 
centre de laquelle, sur son trône 
burlesque, d“puis deux jours, 
avait été sole 1 meut a s s le n i 
Carnaval en habits pailletés, le 
hochet de la folie à la main,Jus
qu’au péristyle du théâtre, une 
multitude de curieux, ria it, sif
flant, regardait circuler les mas
ques. L'orchestre rugissait de 
tous ses cuivres, etj le Jrylhins 
des valses et des ouadrib s arri
vait, en bouffées joyeuses, cou
vert par le murmure bourdon
nant le la foule, qui roulait ses 
vagues, daus le va-te bâtiment 
livré, pour toute la nuit, aux 
caprices et aux fantaisies.

Dès l’entrée, ce n’était que 
buissons de plant* s. sur lesquel
les îuisselaient des lumiè es.
Une élégante cohue de dominos 
multicolores, masqués ou le visa
ge découvert, circulait dans les 
couloirs, l< s hommes e- les fem
mes engagés dai s de piquantes 
intrigues dont les répliques vo 
laieut comme des flèches, au mi
lieu des éclats de rPe, des pour
suites amoureuses et des iiiiti « 
coquettement retardées. Dans 
la salle cVtait, sur remplacement 
de l’oichestre et du parterre, la 
danc •, comme au bal de l’Opéra 
Dans les loges la conversation et 
U galanterie.

ToUv c-1 que Monaco, Nice et 
Cames comptaient de jolies et 
séduisantes personnes était ras
semblé là, pour le plaisir des 
yerx. Vieille et jeune garde, 
donnant l’assaut au batailla 
des viveurs eu quête de plai.ir leur deJacque b élan accentuée, 
eutr'ouvraut le .al iodes do ni- Ses yeux se cernèrent et soi. vi- 
nos, pour laisser voir l'éclat d«*s sage, soudainement, se contracta 
épaules et la blancheur de» bra» ju>qu a faire saillir ses pouimet- 
nus. levaut ie velours des loups, tes et ses dents. Il lut pus a une 
peur montrer la grâce du sourire de tremblement, comme
et la tiliesse du regard. 81* *va‘t *a hèvrt. Il mordit

Les portes des loges basaient, iV‘es lèvres bleuies, et s etloiça dof 
un froufrou de soie brnissait et sourire. Ma s, pendant un-* mi
les formes éléguutes apparais- ouïe, ainsi que da is une lunebre 
s ient, en volée de femmes, qui vision, il ollrit à ses amis, au 
se dirigeaient ver» le foyer, pour heu de 1 apparence d un être 
chercher aver tare. Des plai- bien ponant et joyeux, image 
"auteries se cioisaient, des laz- macabre d^uu agonisant, 
zi» partaient, fusées de gaieté, et, Au bout d’un înstml, le sang 
aussitôt, un cercle de cuiieux s* remonta aux joue-, le regard se 
formait autour des adversaires, réveilla, la bouche sourit et Jae- 
dégnisant à qui mieux mieux ques redevint ce qu il était à 
leur voix pour échapper à la eu- 80,1 «titrée, brillant et superbe, 
riosité, tout en goûtant le plai.ir U sembla vouloir se soustraire à 
d’attirer l’atteution. Dé petites une impression pén hle et, fai- 
bandes de jeunes gens passaient, 8ant quelques pas, il s’écria avec 
la fleur à la boutonnière, le do- U!ie gaiete forcé : 
mino traînant comme un brillant —Quelle adorable adirée, et 
manteau. Des groupes de fem bien laite pour le plaisir. Au 
mes les frôla:eut et ils échau dehors tout est bruit et joie et 
geaient de vifs propos. ici tout est ch «rme et séduction ?

Debout, daus uu augle, adosse Comme, il achevait de p trier, 
à la muraille, entou-é de cinq on domino blanc se déta. haut 
ou six amis, le prince Patrizzi groupe, s approcha de lui
causait, surveillant les allées et et d’une voix déguisée : 
venues des masques qui défi- Charme et séduction f. Vo
laient le long du couloir. Il y;'ns un peu si tes actes seront 
s’occupait, ainé de son élat-ma- d’accord avec tes paroles, 
jor d'élégante viveurs, à deviner Par 1- s troue de sou masque, 
le nom des femmes qui, s*^ croy- *e domino attacha sur Jacques 
ant assurées de Tiiicogii.to sous U'1 regard étincelant. Le jeune 
le voilé protecteur des dentelles, homme sentit uu bras sonple se 
«’amusaient. Il avait déjà nom- glider sous le sien. Il ne résis 
usé plusieur grandes dames et 14 Pas-et* gaiement : 
uncertain nombre de belles fil- — Tu as en veine d’expénen- 
les, quand il poussa uue excia- 06 ma belle ? dema ida-t'il- Lh 
mation d’étonnemeut: bien ! ch irme-moi et je te charme-

— Eh ! c’est Jacques de Vi rai- ,L u“ «J. “« sera sans doute
gaea, iui même !....... pas plue difficile que l'autre.

C’était Jacques, eu effet, bril- domino lui donna, de son
lent, auperbe. le ton reposé, les éventail, an caressant aouttlet 
yeux clair», laissant Hotter son “ur la joue et répliqua : 
domino bleu qui lui donnait l’air —Je te pardonne l’imperti- 
d'un gallant cave lier de la Re- nence en faveur du compliment 1 
n liassnce II venait, la main Jacques jeta à ses amis un ma- 
tendue, souriant, heureux, tel beieux sourire et se perdit dans 
que l’avaient connu, deux ans foule.avec sa conquête. 
aQpgravaut, ceux vers qui il a’a- : Lh bien ! Patrixzi, voue qui 
vançait, et nou point voûté et 1“ devinez tontes, nommez donc 
triste, comme au début de la aai- ta femme qui vient de noua en- 
son, le soir où le dectenr Davi- lever de Vignes '# 
doff avait raconté de si fantasti- — Parbleu I ai ce n’est Olé- 
quus Histoires après un dîner mener Villa, que le diable m’em- 
' ijjéju. Li résurrection était Iporte I 

i»j)lèt tr; imphuûte,

cTmi ration *jui sc fait, délicieux et
pui sant....... J’ai jailli mourir....
Et c’est de là que date vraiment 
mou amour de la vie !

—A la bonne heure ! fit Pal riz* 
zi, c’est plaisir de vous enten- 
d e. Mais votre guérison est 
vraiment admirabl J’y sr?nge..
Que nous a-t-on raconté de mer-! 
v* •lieux à ce sujet ? Ne vous a- Xji 
i-on pus ait présent d’une âme 
.ouïe veuve ? Dividoff préten
dait que ce n’éta't plus vous qui 
viviez, mais votre ami Laurier.
Et il ajoutait que vous aviez de 
la cli mue, car Pierre était de 
ceux dont on fêle le centenaire!..

Lt prince eut un éclat de rire 
qui lit pâlir Jaaques au front 
du juel une légère sueur perla :

— Je vous pue, dit le jeune 
homme, ne parlez pas de cela.
Vous me faites beaucoup de pei
ne Laurier était mon compa
gnon d’enfance et sa perte s ra 
longtemps ressenti par moi. Eu 
tous ca», si je vivais à sa place, 
le monde n’aurait pas gagne au 
change, car Pierre était nu artiste i 
d'un incoinpa able talent, et moi 
je ne se*ai jamais qu’un inutile.

En prononçant ces paroles 
n’un tou saccade et fébrile, la pà-

Gros Grains,1Q

Spongieuses,
Royales,

Faillies, Etc.
ZD

L’Assortiment de Soies, etc., chez Bryson, Graham <fe Co. dépasse 
tout dans la Capitale et un coup d’œil convaincra les plus sceptiques 
que les Soies se vendent comme une merveille aux plus bas prix con
nus signifient l’épuisement prochain de ces lignes.

Mouchoirs de Soie.
Nous exhibons ce qu’il y a de mieux en Mouchoirs de Soie pour 

Dames et Messieurs. L >s prix partent à 35c., d’autres aussi bas que 
25c. On a jamais vu semblables articles à si bon marché.

Meubles et Literie.
Ameublement de Chambre complet, Dressoirs de Corridors, Side- 

Boards, Longes, Tailles, Chaises de Salle à Diner, Chaises Rustiques, 
Matelas à Ressort, Nettoyeurs de- Tapis, etc. Ce n’est pas tous les 
jours que vous pou\ ez acheter des Meubles aux deux tiers du prix.

■ Tapis.
Fraîchement tissés, patrons nouveaux. Petits Profits et Ventes 

rapides c’est le iecret. Tapis Kidderminster tout laine; Patrons nou
veaux seulement 60c., Bruxelles à partir de 65c., Tapisserie à partir 
de de 22A . Les prix ci-desscs sont par verge et sont des bargains 
comme vous le voyez. Il y va de Votre intérêt de les voir.

CO
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S Concurrence Ecrasée.
Et le publie est étonné de nos bas prix pour Rideaux, Tableaux en
cadrés, Tapis de Pianos, Bais de Rideaux, Articles en Cuivre, Livres 
reliés en Toile, Poupées, Livres de Prières, etc.

CHAUSSURES bonnes, durables et à bon marché.

*

g Conditions : Comptant.

Pas d’Escompte de Commerce.

O Bryson, Graham s Go.CO

oc
CÛ

Aussi un tort Stock de Thés ef Cafés choisis, Raisins de Valênce 
et de Table, Outrants, Figues de Malaga en grappe. Pêches, Poires et 
Abricots asséchés, Conserves Alimentaires, Pommes, 'Biscuits, Boa- 
bons, etc., etc,,-aux Plus Bas Prix pour Argent^Compiant,

,i°
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